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RÉUNION DU GOUVERNEMENT

La stratégie nationale d’intelligence artificielle à l’ordre du jour

L’Algérie leader maghrébin de l’IA, 
selon un rapport américain de 2026

ALGÉRIE / BIÉLORUSSIE

Boughali s’entretient 
à Minsk avec son 

homologue de 
Biélorussie

Le Premier ministre, M. Sifi 
Ghrieb, a présidé,lundi, une 
réunion du Gouvernement 

consacrée à l’examen du projet de 
stratégie nationale d’intelligence 
artificielle et du plan de 
déploiement du portail national des 
services numériques “Dzair digital 
services”, indique un communiqué 
des services du Premier ministre, 
dont voici le texte intégral :
“Le Premier ministre, M. Sifi 
Ghrieb, a présidé, ce lundi 25 mai 
2026, une réunion du Gouvernement 
consacrée à l’examen du projet de 
stratégie nationale d’intelligence 
artificielle.
Sous l’impulsion de Monsieur 
le président de la République, 
l’Algérie a engagé ces dernières 
années une dynamique importante 

de modernisation de l’action 
publique et de transformation 
numérique.
La stratégie nationale d’intelligence 

artificielle s’inscrit dans cette 
continuité et vise à franchir 
une étape supplémentaire dans 
la construction d’un modèle 

de développement fondé sur 
la connaissance, l’innovation 
et la maîtrise des technologies 
émergentes.
Elle s’appuie, à ce titre, sur trois 
leviers structurants que sont 
la donnée, les infrastructures 
numériques et les compétences 
humaines, considérés comme 
les fondements de toute capacité 
nationale durable en intelligence 
artificielle.
A l’issue de son adoption par le 
Conseil des ministres, cette stratégie 
fera l’objet de plans d’actions pour 
son déploiement opérationnel 
selon des priorités et un rythme de 
progression près établi.
Par ailleurs, et dans le cadre de 
la mise en œuvre des orientations 
des hautes autorités du pays visant 

l’accélération du processus de 
transformation numérique et la 
modernisation du service public, le 
Gouvernement a examiné le plan de 
déploiement du portail national des 
services numériques +Dzair digital 
services+.
A ce titre, le Gouvernement a mis 
l’accent sur l’importance de la 
consolidation de la dynamique de 
numérisation et l’élargissement 
de l’offre de services, tant sur la 
version web que mobile du Portail 
et ce, afin de fournir aux citoyens 
des prestations de qualité et une 
utilisation simple garantissant 
un impact positif du Portail sur 
la réduction des déplacements, la 
simplification des procédures et 
l’amélioration de la transparence 
administrative”.

L’Algérie est en passe de devenir 
la locomotive technologique 
du Maghreb. Selon un récent 

rapport du prestigieux groupe de réflexion 
américain New Lines Institute, le pays 
se positionne comme la nation la plus 
qualifiée pour s’emparer du leadership de 
l’intelligence artificielle (IA) en Afrique du 
Nord.
Cette ascension fulgurante s’appuie 
sur une stratégie nationale globale 
et multidimensionnelle, mêlant 
développement technologique, valorisation 
du capital humain, diversification des 
partenariats internationaux et souveraineté 
numérique.
IA en Algérie : Une vision stratégique en 
six axes
Le rapport souligne un changement de 
paradigme majeur : l’Algérie ne doit 
plus être perçue uniquement comme 
une puissance énergétique régionale, mais 
comme un État en quête d’indépendance 
stratégique globale. Sa feuille de route 
repose sur six piliers fondamentaux :
La recherche scientifique et l’innovation.
Le développement des compétences par 
l’éducation.
Le déploiement d’applications sectorielles 
(Santé, Agriculture, Énergie).
L’incitation à l’investissement.
La gouvernance des données.
La création d’un écosystème intégré pour 
l’IA.
Éducation : Comment l’Algérie accélère sur 
l’intelligence artificielle
L’un des principaux atouts de l’Algérie 
réside dans son socle éducatif, jugé comme 
l’un des plus solides du continent africain 
en informatique et en IA. Le pays compte 
plus de 57 000 étudiants répartis dans 74 
masters spécialisés à travers 52 universités.
De plus, l’Algérie brille dans les classements 
de publication scientifique, comptant 
plusieurs de ses chercheurs parmi les 2 % 
des meilleurs scientifiques mondiaux.
Sur le plan économique, les projections 

sont exponentielles. Le marché de l’IA 
en Algérie devrait passer de près de 499 
millions de dollars en 2025 à environ 1,69 
milliard de dollars d’ici 2030, affichant 
un taux de croissance annuel composé 
(CAGR) impressionnant de 27,7 %.
Pour moderniser ses secteurs clés, l’Algérie 
mise fortement sur l’intégration des 
nouvelles technologies. Dans l’agriculture, 
qui pèse pour 12,4 % du produit intérieur 
brut (PIB), le déploiement d’applications 
de précision pourrait ainsi propulser la 
production nationale à la hausse avec des 
gains d’activité estimés entre 20 et 25 %.
Du côté de l’énergie, la transformation 
numérique de l’industrie du pétrole et 
du gaz s’annonce tout aussi rentable, les 
autorités tablant sur des optimisations 
de processus capables de générer des 
économies annuelles substantielles, 
oscillant entre 200 et 300 millions de 
dollars.
Pour soutenir cette dynamique, l’opérateur 
historique Algérie Télécom a injecté 1,5 
milliard de dinars algériens en 2025 pour 
financer les startups spécialisées dans 
l’IA, la cybersécurité et la robotique. Ce 
financement s’inscrit dans un programme 
national de transition numérique englobant 
plus de 500 projets sur la période 2025-
2026.
Par ailleurs, pour contrer la fuite des 
cerveaux, Alger ambitionne de former 500 
000 spécialistes des TIC d’ici 2030, un 
levier qui pourrait lui conférer une influence 
technologique durable à l’échelle régionale.
Pivot géopolitique, ouverture sur l’anglais 
et partenariats mondiaux
Bénéficiant d’une position géographique 
charnière entre l’Europe et l’Afrique 

subsaharienne, l’Algérie tire profit de ses 
ressources énergétiques pour s’imposer 
comme un hub numérique régional.
Sur l’échiquier géopolitique, le rapport met 
en avant la diplomatie équilibrée d’Alger. 
En coopérant simultanément avec les États-
Unis, la Chine, l’Italie et la France, l’Algérie 
évite toute dépendance exclusive.
La coopération avec Rome s’intensifie 
notamment dans la cybersécurité et 
les câbles sous-marins, illustrée par la 
participation algérienne au projet de câble 
interconnecteur Medusa.
Les universités algériennes opèrent 
également une transition historique vers 
la langue anglaise. Ce virage s’accompagne 
d’un rapprochement avec des institutions 
américaines de premier plan, à l’image 
des partenariats conclus entre les écoles 
algériennes de mathématiques et d’IA et la 
prestigieuse University of Notre Dame.
Parallèlement, l’axe Alger-Pékin se 
renforce à travers des accords de formation 
et la création de laboratoires de recherche 
conjoints.
Infrastructures et connectivité : Les 
obstacles que l’Algérie doit encore franchir
Malgré des indicateurs au vert, le New 
Lines Institute invite à la prudence et pointe 
du doigt plusieurs défis. L’Algérie souffre 
encore de disparités de connectivité dans 
certaines régions et d’une capacité limitée 
de ses centres de données (data centers).
Le pays se classe actuellement au 120e rang 
mondial de l’indice de préparation à l’IA. 
Toutefois, les experts américains nuancent 
ce classement, précisant qu’il reflète l’état 
actuel des infrastructures plutôt que le 
potentiel futur et l’ambition réelle du pays.
En conclusion, le rapport affirme que 
l’Algérie dispose d’une vision à long terme 
qui pourrait bien en faire, dans les années à 
venir, l’acteur technologique le plus influent 
du Maghreb et de la région du Sahel. Un 
modèle de développement qui démontre 
comment un pays peut mettre la technologie 
au service de sa souveraineté nationale.

 Le président de l’Assemblée populaire nationale 
(APN), M. Brahim Boughali, s’est entretenu, 
lundi à Minsk avec le président de la Chambre 

des représentants de Biélorussie, M. Igor Sergueïenko, 
indique un communiqué de l’APN.
Lors de ces entretiens, les deux parties ont salué “la 
dynamique positive des relations, consolidées par la visite 
du président biélorusse en Algérie en 2025”, appelant 
à “intensifier la coopération économique dans les 
domaines de l’énergie, de l’agriculture, de la pharmacie 
et de l’enseignement supérieur”, précise le même source.
La rencontre a également porté sur “le renforcement 
de la coopération arlementaire, notamment à travers la 
signature prochaine d’un mémorandum et la coordination 
au sein des instances internationales”.
A l’occasion, M. Boughali a réaffirmé les positions 
constantes de l’Algérie en faveur du Sahara occidental 
et de l’Etat de Palestine, mettant en avant l’importance 
d’adopter des solutions politiques aux crises régionales, 
notamment en Afrique et au Sahel.
De son côté, le président de la Chambre des représentants 
de Biélorussie a exprimé “sa volonté de renforcer la 
coopération avec l’Afrique et de consolider les relations 
économiques et parlementaires avec l’Algérie”, ajoute le 
communiqué.
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DES VÉHICULES BIÉLORUSSES BIENTÔT ASSEMBLÉS EN ALGÉRIE:

 Le décollage économique se confirme

ALLOCATION CHÔMAGE:

Accélération de la numérisation et contrôle sur le terrain

AÏD EL-ADHA 2026: 
Air Algérie casse les prix avec une remise de 20% sur ses vols 

internationaux

L’axe Algérie-Biélorussie 
prend une nouvelle 
dimension. Alors qu’une 

délégation parlementaire algérienne 
conduite par le président de l’APN, 
Brahim Boughali, poursuit sa visite 
en Biélorussie, les annonces faites 
à Minsk dessinent les contours 
d’une coopération économique qui 
dépasse désormais le simple cadre 
diplomatique. Industrie mécanique, 
agriculture, engrais phosphatés, 
formation universitaire… plusieurs 
projets avancent en parallèle, avec en 
toile de fond une hausse spectaculaire 
des échanges commerciaux entre les 
deux pays.
Selon les déclarations du président 
de la Commission permanente 
des affaires internationales de la 
Chambre des représentants de la 
Biélorussie, Sergueï Rachkov, les 
échanges commerciaux entre Alger 
et Minsk ont été multipliés par plus 
de dix au premier trimestre 2026. 
Une dynamique qui s’accompagne 
de la concrétisation de plusieurs 
accords industriels et de projets 
communs, notamment autour de 
la fabrication locale de véhicules 

industriels.
Algérie – Biélorussie : une usine 
de camions MAZ au cœur des 
discussions
Parmi les projets les plus avancés 
figure celui d’une usine commune 
de production de camions MAZ en 
Algérie. Sergueï Rachkov a évoqué « 
l’initiative prometteuse de la création 
d’une usine commune de production 
de camions MAZ », rappelant que 
les tracteurs biélorusses sont déjà 
connus sur le marché algérien depuis 
l’époque soviétique.
Le constructeur biélorusse MAZ 
accélère effectivement ses ambitions 
sur le marché algérien entre 2025 
et 2026. Un protocole d’accord a 
été signé en décembre 2025 entre 

la Société algérienne de fabrication 
de véhicules utilitaires et industriels 
(SFVUI), filiale de Ferrovial, et 
le groupe MAZ pour lancer une 
production locale de camions et de 
bus.
Le projet devrait être implanté à 
AïnOussera, dans la wilaya de 
Djelfa. Les discussions portent 
également sur la relance de la 
production de tracteurs MTZ et de 
chargeurs BeAZ, dans une logique 
de développement industriel plus 
large.
Au-delà du secteur automobile, la 
partie biélorusse affirme vouloir 
renforcer les unités de production 
conjointes avec l’Algérie dans 
plusieurs filières stratégiques.
Parmi les secteurs concernés :
•La construction mécanique ;
•L’agriculture ;
•Les engrais ;
•Les sciences et technologies ;
•La formation universitaire.
Sergueï Rachkov a indiqué que 
plus de dix projets majeurs sont 
actuellement en cours entre les deux 
pays.
Agriculture en Algérie : Minsk 

veut renforcer sa présence dans la 
mécanisation
Lors de ses déclarations, le 
responsable biélorusse a insisté sur 
le potentiel agricole de l’Algérie. 
« L’Algérie n’est pas seulement un 
pays producteur de pétrole et de gaz, 
mais aussi un pays agricole », a-t-il 
affirmé.
Il a notamment souligné que la 
sécurité alimentaire constitue « 
une priorité absolue » pour Alger. 
Dans ce contexte, la Biélorussie 
souhaite renforcer sa coopération 
avec l’Algérie dans le domaine de la 
mécanisation agricole. Secteur dans 
lequel Minsk dispose déjà d’une 
expertise reconnue.
La partie biélorusse affirme vouloir 
accompagner l’Algérie à travers 
ses équipements, ses technologies 
et son savoir-faire industriel afin 
de soutenir le développement du 
secteur agricole.
Engrais phosphatés, universités, 
santé… une coopération élargie 
entre l’Algérie et la Biélorussie
Les discussions entre les deux 
pays ne se limitent pas à l’industrie 
mécanique. Sergueï Rachkov a 

également évoqué le projet trilatéral 
associant la Biélorussie, l’Algérie 
et le Sultanat d’Oman autour de la 
production d’engrais phosphatés.
Le responsable biélorusse a rappelé 
que plusieurs orientations fixées 
dans la feuille de route signée lors 
de la visite du président biélorusse 
Alexandre Loukachenko en Algérie 
sont déjà en cours de mise en œuvre.
La coopération parlementaire s’est 
elle aussi renforcée ces derniers 
mois. Des groupes d’amitié actifs 
dans les deux Parlements multiplient 
les réunions pour suivre les accords 
économiques et d’investissement.
Enfin, Minsk souhaite développer 
davantage les échanges humains 
avec Alger, notamment dans les 
domaines de :
•L’enseignement supérieur ;
•La santé ;
•La médecine ;
•La formation académique.
Ainsi, la Biélorussie a notamment 
exprimé son souhait d’accueillir 
davantage d’étudiants algériens dans 
ses universités.

Le ministre de l’Emploi, du 
Travail et de la Sécurité 
sociale, AbdelhakSaihi, a 

présidé ce dimanche 24 mai 2026 
au siège du ministère, une réunion 
d’évaluation cruciale. Au cœur des 
débats : la prise en charge immédiate 
des recours des jeunes exclus de 
l’allocation chômage, l’accélération 
de la numérisation et la moralisation 
du service public.
Selon le communiqué du ministère, 
cette rencontre a été consacrée 
à la présentation et à l’examen 
du bilan d’activités du secteur 
pour la période allant du 10 au 
23 mai 2026, débouchant sur des 
instructions fermes pour moderniser 
la gouvernance de ce secteur 
stratégique.
Allocation chômage : Zéro retard 
dans le traitement des recours via 
« Insat »
Face aux préoccupations des jeunes 
demandeurs d’emploi, le ministre a 

insisté sur la nécessité d’une prise 
en charge instantanée de tous les 
recours introduits par ceux qui n’ont 
pas pu bénéficier de l’allocation 
chômage.
Pour ce faire, AbdelhakSaihi a exigé 
une gestion optimale de la plateforme 
numérique « Insat », afin de garantir 
une réponse rapide et sans aucun 
retard à l’ensemble des requêtes. 
Cette plateforme devra faire l’objet 
d’évaluations périodiques et de 
mises à jour continues pour s’adapter 
aux réalités du terrain et optimiser 
son efficacité.
Intermédiation efficace et 
transparence dans la gestion du 
personnel
Le premier responsable du secteur 
a également donné des directives 
strictes concernant les dossiers 
de l’emploi. Il a appelé à traiter 
les demandes avec la célérité 
et l’efficacité requises dans le 
cadre des missions de médiation 

dévolues au secteur, tout en 
veillant à accompagner au mieux 
les demandeurs d’emploi dans leur 
insertion professionnelle.
Sur le volet interne, le ministre a 
prôné une tolérance zéro face aux 
abus en insistant sur l’enracinement 
des valeurs de déontologie et 
d’éthique administrative dans la 
gestion des ressources humaines, 
conformément aux lois en vigueur. 
Il a également appelé à consacrer 
les principes d’équité et de 
justice administrative en refusant 
catégoriquement toute décision prise 

en dehors des cadres légaux, tout en 
martelant qu’il ne tolérerait aucun 
dépassement ni aucune pratique 
portant atteinte aux droits des 
usagers et des fonctionnaires.
 « La valorisation de l’élément 
humain et la moralisation du 
service public constituent les piliers 
fondamentaux pour moderniser le 
secteur, garantir sa performance et 
préserver la dignité des citoyens », a 
rappelé le ministre.
Accélération de la numérisation 
globale et contrôle sur le terrain
Pour épargner aux citoyens les 
déplacements fastidieux, le ministre 
a ordonné l’accélération de la 
numérisation complète de toutes 
les procédures administratives 
et le renforcement des services à 
distance. Cela passe notamment 
par la poursuite du programme 
d’interopérabilité et de croisement 
des données entre les différents 
organismes sous tutelle (CNAS, 

CASNOS, ANEM, etc.).
Par ailleurs, dans le cadre du suivi 
sur le terrain, AbdelhakSaihi a 
instruit d’intensifier les visites 
d’inspection inopinées afin 
d’établir des diagnostics précis des 
dysfonctionnements et de prendre 
les mesures correctives nécessaires 
pour protéger les droits des usagers.
En prévision de la prochaine rentrée 
sociale, un accent particulier a été 
mis sur la préparation rigoureuse 
de la rentrée universitaire au niveau 
de l’École Supérieure de la Sécurité 
Sociale (ESSS), selon une nouvelle 
approche basée sur l’excellence. 
Le ministre a conclu en rappelant 
que la période à venir exigeait un 
doublement des efforts, axé sur la 
transparence, la gouvernance et le 
contrôle rigoureux des performances 
de toutes les structures sous tutelle.

Air Algérie lance une offre 
spéciale Aïd avec une 
réduction de 20 % sur ses 

vols internationaux vers l’Algérie.
Bonne nouvelle pour la communauté 
algérienne à l’étranger ! Pour 
célébrer l’Aïd el-Adha, Air Algérie 
rend les retrouvailles familiales 
plus accessibles en lançant une offre 
promotionnelle exclusive sur ses 
vols à destination du pays.
Via une notification envoyée à ses 
voyageurs, la compagnie a dévoilé 
le code promotionnel « HAPPYEID 
», qui permet de bénéficier d’une 
remise de 20 % (hors taxes) sur les 
réservations.

Selon les précisions d’Air Algérie, 
cette offre promotionnelle est limitée 
dans le temps : les réservations 
doivent être effectuées entre le 25 et 
le 29 mai 2026, exclusivement sur sa 
plateforme web ou son application 
mobile.
Air Algérie annonce jusqu’à 20% 
de réduction sur ses vols vers 
l’Algérie
Valable sur l’ensemble du réseau 
international vers l’Algérie, cette 
réduction encadre les voyages de 
courte durée : les départs doivent 
s’effectuer entre le 25 et le 29 mai, 
tandis que les vols du retour sont 
autorisés jusqu’au 5 juin 2026.

« Réservez du 25 au 29 mai avec 

le PromoCode HAPPYEID sur 

Mobileapp et site web et profitez de 

-20% HT sur les vols internationaux 

vers l’Algérie. Départs du 25 au 29 

mai, retour jusqu’au 5 juin », écrit la 

compagnie aérienne nationale dans 

son message.

Ce coup de pouce tarifaire tombe à 

pic. Il intervient en pleine période 

de pic d’affluence, marquée par la 
forte demande de l’Aïd el-Adha et 

le lancement de la saison estivale. 

Alors que les tarifs entre la France 

et l’Algérie flambent et dépassent 
désormais les 400 euros l’aller 

simple, cette réduction d’Air Algérie 

offre un soulagement bienvenu sur 

des lignes internationales sous haute 

tension.
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ANNABA : 

La peine de mort requise contre un réseau 
international de trafic de cocaïne

Armée nationale populaire
Reddition de deux 

terroristes aux autorités 
militaires d’In Guezzam

Le procureur de la République 
près le tribunal criminel de 
la Cour d’Annaba 

a requis la peine capitale à 
l’encontre de trois individus 
impliqués dans un réseau criminel 
international spécialisé dans 
le trafic de cocaïne. Parmi les 
accusés, figurent deux émigrés 
établis à Marseille, en France.
La découverte de ce réseau criminel 
a commencé avec une enquête 
déclenchée par des renseignements 
précis. Les faits remontent à l’été 
dernier, lorsque les services de 
sécurité de la wilaya d’Annaba 

ont exploité des informations 
fiables concernant l’implication 
de plusieurs individus, âgés de 35 
à 40 ans, dans une organisation 
criminelle transnationale active 
dans l’importation et la distribution 
de drogue dure, notamment la 
cocaïne, dans l’est du pays.
Suite à ces renseignements, 
les suspects ont été placés 
sous surveillance étroite dès leur 
arrivée à Annaba en provenance de 
Marseille, jusqu’à l’arrestation de 
l’un des membres du réseau dans 
un guet-apens au quartier Gassiot, 
dans la commune d’Annaba.

Interpellation et poursuites
Interpellé en flagrant délit, le 
suspect était en possession d’une 
quantité importante de cocaïne 
estimée à 300 grammes, ainsi que 
de comprimés d’ecstasy. Cette 
arrestation a permis d’identifier 
d’autres membres du réseau, dont 
un ancien militaire reconverti dans 
le transport clandestin, ainsi que 
deux émigrés.
L’un d’eux, entrepreneur dans le 
secteur du bâtiment à Marseille, 
est présenté comme le cerveau 
de l’opération, surnommé « 
le baron ». Les investigations ont 

révélé que ce dernier organisait 
l’introduction de la cocaïne en 
Algérie et sa distribution via des 
intermédiaires, en contrepartie 
de commissions financières. 
Informé de l’arrestation d’un 
complice, il a pris la fuite vers 
Marseille en passant par la 
frontière tunisienne.
Preuves et auditions
L’exploitation des téléphones et 
des réseaux sociaux, notamment 
Facebook et WhatsApp, a mis en 
évidence des échanges réguliers 
entre les membres du réseau, avant 
et après les interpellations. Un 

autre suspect, également émigré, a 
été arrêté à son retour en Algérie 
via l’aéroport d’Annaba, après 
avoir fait l’objet d’un mandat 
d’arrêt à l’issue d’une cavale de 
près de deux mois.
Lors de leur comparution devant 
le tribunal criminel, les accusés 
ont reconnu leurs liens avec le 
principal suspect en fuite, tout 
en tentant de minimiser leur 
implication. Ils ont affirmé avoir 
été manipulés par « le baron 
», désigné comme le principal 
instigateur du trafic.

Deux terroristes se sont 
rendus aux autorités 
militaires d’In Guezzam 

en 6e Région militaire, alors 
que six éléments de soutien aux 
groupes terroristes ont été arrêtés 
par des détachements de l’Armée 
nationale populaire (ANP) dans 
différentes opérations à travers 
le territoire national, durant 
la période allant du 13 au 24 
mai, indique, lundi, un bilan 
opérationnel de l’ANP.
“Dans la dynamique des 
efforts soutenus dans la lutte 
antiterroriste et contre la 
criminalité organisée multiforme, 
des unités et des détachements 
de l’ANP ont exécuté, durant 
la période allant du 13 au 24 
mai 2026, plusieurs opérations 
ayant abouti à des résultats 
de qualité qui reflètent le haut 
professionnalisme, la vigilance 
et la disponibilité permanente de 
nos Forces armées à travers tout 
le territoire national”, précise la 
même source.
“Dans le cadre de la lutte 
antiterroriste, les deux terroristes 
dénommés H.H dit « Mohamed » 
et H.M alias « Hammadi », 
se sont rendus aux autorités 
militaires d’In Guezzam en 
6ème Région militaire, en leur 
possession 2 pistolets mitrailleurs 
de type Kalachnikov, une quantité 
de munitions et d’autres effets, 
tandis que des détachements de 
l’ANP ont arrêté 6 éléments de 
soutien aux groupes terroristes, 
dans différentes opérations à 
travers le territoire national”.
Dans le cadre de la lutte contre 
la criminalité organisée et “en 
continuité des efforts déployés 
afin de contrecarrer le fléau du 
narcotrafic dans notre pays, des 
détachements combinés de l’ANP 
ont intercepté, en coordination 
avec les différents services de 
sécurité, 84 narcotrafiquants 

et mis en échec des tentatives 
d’introduction de 9 quintaux 
et 48 kilogrammes de kif traité 
provenant des frontières avec le 
Maroc, alors que 2 kilogrammes 
de cocaïne et 1.349.196 
comprimés psychotropes ont été 
saisis, lors d’opérations exécutées 
à travers les Régions militaires”, 
ajoute le communiqué.
A Tamanrasset, Bordj Badji 
Mokhtar, Djanet et In Salah, 
“des détachements de l’Armée 
nationale populaire ont arrêté 592 
individus et saisi 41 véhicules, 
419 groupes électrogènes, 295 
marteaux-piqueurs, des quantités 
de mélange d’or brut et de pierres, 
ainsi que d’équipements utilisés 
dans des opérations d’orpaillage 
illicite”, note la même source, 
relevant que “de même, 16 autres 
individus ont été appréhendés 
et 3 pistolets mitrailleurs, 3 
fusils de chasse, 25.070 litres 
de carburants, 57 quintaux de 
tabacs et 63 tonnes de denrées 
alimentaires destinées à la 
contrebande et la spéculation ont 
été saisis, et ce, lors d’opérations 
distinctes”.
Par ailleurs, “les Garde-côtes 
ont mis en échec, sur les côtes 
nationales, des tentatives 
d’émigration clandestine et 
procédé au sauvetage de 176 
individus à bord d’embarcations 
de construction artisanale, alors 
que 544 immigrants clandestins 
de différentes nationalités ont 
été arrêtés à travers le territoire 
national”, conclut le bilan 
opérationnel de l’ANP.

GESTION DES PLAGES: 

Le gouvernement impose de 
nouvelles règles avant l’été, 

voici ce qui change
À quelques semaines du 

lancement de la saison 
estivale, le gouvernement 

serre la vis sur l’exploitation des 
plages en Algérie. Après des années 
marquées par les occupations 
anarchiques, les dépassements 
tarifaires et les plaintes récurrentes 
des estivants, un nouveau cadre 
réglementaire vient rebattre les 
cartes. Publié dans le Journal officiel 
n°36 du 17 mai, le décret exécutif 
n°26-198 modifie en profondeur 
les règles de concession des plages 
ouvertes à la baignade.
Derrière ce texte, les autorités 
affichent la volonté de reprendre 
le contrôle du littoral, limiter la 
privatisation abusive des espaces 
publics et professionnaliser l’activité 
touristique balnéaire. Plusieurs 
changements majeurs apparaissent 
dans ce nouveau dispositif, avec 
des conditions plus strictes pour 
les exploitants, des mécanismes de 
contrôle renforcés et une place plus 
importante accordée aux estivants.

Le décret exécutif n°26-198 modifie 
les règles de concession des plages 
ouvertes à la baignade
Plages en Algérie : la concession 
passe désormais par une adjudication 
obligatoire
C’est l’un des changements centraux 
introduits par le nouveau décret. 
Désormais, l’exploitation touristique 
des plages ouvertes à la baignade 
devra obligatoirement passer par une 
procédure d’adjudication.
Le texte précise que les concessions 
seront attribuées à travers une 
mise en concurrence officielle, 
avec examen des offres techniques 
et financières. Cette mesure 
vise à mettre fin aux pratiques 
jugées opaques observées lors des 
précédentes saisons estivales.
Les candidats devront également 
répondre à plusieurs exigences avant 
de prétendre à une concession. Le 
décret impose notamment :
Une qualification dans le domaine 
du tourisme ou des activités liées ;
Des moyens humains et matériels 
suffisants ;
Une caution bancaire ;
Un programme détaillé 

d’exploitation.
Le gouvernement cherche ainsi à 
écarter les exploitations improvisées 
qui se multipliaient sur certaines 
plages du pays.
Seulement 30 % des plages pourront 
être exploités
Le nouveau texte fixe aussi une 
limite stricte concernant les espaces 
concédés. Les exploitants ne pourront 
plus occuper la majorité du littoral.
Le décret prévoit que la concession ne 
pourra dépasser 30 % de la superficie 
totale d’une plage ouverte à la 
baignade. Les 70 % restants devront 
rester libres et gratuits d’accès pour 
les estivants.
Cette disposition répond directement 
aux nombreuses critiques formulées 
ces dernières années concernant 
l’appropriation excessive des 
plages par certaines installations 
commerciales.
Le texte insiste également sur un 
autre point sensible, l’accès à la plage 
restera gratuit. Les estivants paieront 
uniquement pour les équipements et 
prestations proposés dans les espaces 
concédés, comme :
Les parasols ;
Les transats ;
Les vestiaires ;
Certains services de loisirs.
Le décret impose aussi la création 
d’espaces gratuits ainsi qu’une bande 
de circulation libre tout au long des 
plages et des parties concédées.
Les hôtels obtiennent un avantage 
dans l’attribution des plages
Le nouveau cadre réglementaire 
accorde également une priorité aux 
établissements hôteliers classés pour 
l’exploitation des plages attenantes.
Le décret précise que ces hôtels 
pourront récupérer la concession 
s’ils s’alignent sur la meilleure offre 
financière dans un délai de huit jours 
après l’adjudication.
Concernant la durée des concessions, 
le texte fixe une période de trois 
saisons estivales, renouvelable 

deux fois. Cette stabilité pourrait 
encourager certains investissements 
dans les équipements et les services 
touristiques.
Autre nouveauté, l’apparition du « 
plan d’aménagement touristique de 
la plage ». Ce document, élaboré par 
les services du tourisme de la wilaya, 
devra définir :
Les zones concédées ;
Les accès aménagés ;
Les espaces de loisirs ;
Les zones réservées aux sports 
nautiques ;
Les dispositifs destinés aux 
personnes à besoins spécifiques.
Un panneau d’information devra 
également être installé à l’entrée de 
chaque plage afin d’afficher ce plan 
aux estivants.
Un dispositif de contrôle renforcé 
pour les plages en Algérie
Le décret prévoit aussi la mise en place 
d’une commission d’adjudication 
dans chaque wilaya. Placée sous la 
présidence du secrétaire général de la 
wilaya, elle réunira plusieurs services 
concernés, notamment :
Le tourisme ;
Le commerce ;
Les domaines ;
L’environnement ;
La Protection civile ;
Les forces de sécurité ;
Les collectivités locales.
Cette commission aura pour mission 
d’organiser les adjudications, 
d’évaluer les offres et de désigner les 
exploitants retenus.
Le texte renforce également les 
sanctions. La concession devient « 
incessible et intransmissible ». Toute 
violation de cette règle pourra 
entraîner son annulation immédiate.
Le wali conserve aussi plusieurs 
prérogatives, notamment la 
possibilité de suspendre ou relancer 
une adjudication pour des motifs 
justifiés.
Enfin, le décret prévoit une solution 
alternative en cas d’échec de deux 
adjudications successives. Le wali 
pourra alors attribuer directement 
la gestion de la plage à la commune 
concernée ou à un établissement 
public lié au tourisme et aux loisirs.
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AID EL ADHA: 
 Des moutons roumains arrivent 

PRIX NON AFFICHÉS, MANQUE D’HYGIÈNE:

 Signalez le magasin en un clic sur Morafikcom

PNEUS:

Naftal met en garde contre une vague d’arnaques en ligne

La Roumanie vient de livrer 
plus de 4 000 moutons à 
l’Algérie via des avions 

cargo, une première absolue pour 
le pays exportateur. L’annonce a été 
faite dimanche 25 mai par l’Autorité 
nationale sanitaire vétérinaire et 
de sécurité alimentaire roumaine 
(ANSVSA), qui confirme que trois 
autres transports aériens sont déjà 
programmés.
En deux heures et demie, les 
animaux étaient à destination. 
Contre huit jours par voie maritime. 
La différence est vertigineuse.
Transport aérien de moutons : 
pourquoi c’est une révolution 
logistique
Le président de l’ANSVSA, 
Alexandru Bociu, ne cache pas sa 
satisfaction. « Les moutons arrivent à 
destination en seulement deux heures 
et demie, comparé au transport 

maritime qui peut durer jusqu’à 8 
jours », a-t-il déclaré. Il ajoute : « 
Nous avons une confirmation claire 
de la confiance que nous avons 
gagnée sur un nouveau marché 
ouvert l’année dernière. La qualité 
et la sécurité sanitaire vétérinaire 
définissent cette collaboration. »
Ce mode de transport positionne 
la viande ovine roumaine dans un 
segment super-premium, selon les 
termes mêmes de l’institution. Moins 
de stress pour les animaux, moins 
de risques sanitaires, une fraîcheur 
préservée à l’arrivée.
Ce n’est pas anodin. Le bien-
être animal durant le transport est 
un critère de plus en plus scruté sur 
les marchés internationaux. Passer 
de huit jours en mer à moins de 
trois heures dans les airs, c’est un 
changement de paradigme.
L’Algérie, client exclusif de la 

Roumanie pour 2026 ?
Si l’ANSVSA roumaine affiche un 
optimisme débordant, affirmant que 
l’Algérie aurait décidé de couvrir 
l’intégralité de ses besoins pour 
2026 exclusivement auprès d’elle, 
la réalité du marché algérien est bien 
plus diversifiée.
Pour sécuriser ses besoins massifs, 
notamment à l’approche de l’Aïd El-
Adha, l’Algérie a en effet misé sur 
une stratégie multi-fournisseurs. En 
plus de la Roumanie, le pays s’est 
approvisionné auprès de plusieurs 
pays, à l’instar de l’Espagne, de la 
Hongrie, de la Serbie, de la Géorgie 
et de la Syrie.
Les chiffres de la plateforme 
numérique algérienne « Adhahi.dz 
» confirment d’ailleurs l’ampleur 
historique de cette opération globale 
: le cap du million de têtes de bétail 
importées vient d’être franchi, 

atteignant précisément 1 001 136 
têtes.
Dans ce gigantisme logistique, la 
Roumanie se taille certes une part de 
lion (l’autorité roumaine évoquant 
l’exportation de plus de 600 000 
moutons vers l’Algérie sur les 30 
derniers jours), mais elle s’inscrit 
dans un ballet international plus 
large.

Selon les données actualisées ce 
lundi 25 mai au matin, 918 096 
moutons sont déjà arrivés sur le 
territoire national, tandis que le 
reste du contingent est en cours 
d’acheminement. Rappelons que la 
première cargaison maritime avait 
accosté au port d’Alger avec 15 000 
têtes, avant que d’autres navires ne 
suivent.

Le ministère du Commerce 
intérieur et de la régulation 
du marché national vient 

de franchir un cap supplémentaire 
dans sa stratégie de numérisation. 
L’application Morafikcom s’enrichit 
de deux nouvelles fonctionnalités qui 
permettent aux citoyens de signaler, 
en temps réel, les manquements 
constatés dans les commerces. En 
effet, une mise à jour transforme 
chaque consommateur en acteur de 
la surveillance du marché.
Que permet la nouvelle version de 
Morafikcom ?
Concrètement, les deux nouveautés 
annoncées ce jour par le ministère 
sont les suivantes :
•Signalement direct et immédiat des 
cas d’absence d’affichage des prix 
dans les commerces
•Signalement des problèmes 
d’hygiène et de sécurité des produits 
exposés à la vente
Ces deux mécanismes visent à 
renforcer le contrôle de terrain et 
à améliorer la qualité des produits 
accessibles aux consommateurs. Plus 
besoin d’attendre le passage d’un 
inspecteur : un simple signalement 
via l’application suffit à alerter les 

services compétents.
Comment signaler une infraction 
via Morafikcom ?
L’application est disponible 
gratuitement sur Google Play 
Store et Apple App Store. Une fois 
téléchargée, la démarche est simple :
1.Ouvrir l’application Marafikcom
2.Sélectionner le type de signalement 
(prix non affiché ou problème 
d’hygiène)
3.Documenter l’infraction (photo ou 
vidéo)
4.Soumettre le signalement aux 
services de contrôle
Le ministère appelle l’ensemble 
des citoyens à adopter une culture 
du signalement responsable, dans 
l’intérêt général et pour la protection 
de la santé du consommateur.
Une stratégie qui mise sur la 
mobilisation citoyenne
Le ministère est clair sur ses 
intentions : ces mises à jour 
s’inscrivent dans une stratégie 
globale visant à faire du citoyen « 
un acteur essentiel du dispositif de 
contrôle ». D’ailleurs, l’idée n’est 
pas nouvelle. Mais elle prend ici une 
forme plus concrète.
Plutôt que de multiplier les agents sur 

le terrain — une ressource forcément 
limitée —, les autorités misent sur 
les millions d’yeux que représentent 
les consommateurs eux-mêmes.
C’est un peu le principe du voisinage 
vigilant, appliqué au marché 
national. De plus, la logique est 
imparable : personne n’est mieux 
placé qu’un client pour constater, 
sur le moment, qu’aucun prix n’est 
affiché sur un étal.
Le ministère a également réaffirmé 
son engagement à poursuivre 
le développement de solutions 
numériques modernes, en phase 
avec les attentes des citoyens et les 
besoins de régulation du marché 
national.
Marafikcom, une application qui 
monte en puissance

Lancée initialement pour informer les 
citoyens sur les commerces ouverts 
durant les jours fériés, l’application 
Marafikcom a rapidement 
évolué vers un outil de contrôle 
participatif. Par ailleurs, selon 
Mohamed Mezghache, directeur 
général du Contrôle économique 
et de la Répression des fraudes, la 
plateforme couvre les signalements 
relatifs aux prix, à la conformité des 
produits, aux services proposés et au 
respect des normes en vigueur.
La géolocalisation intégrée 
constitue un atout majeur : elle 
permet d’identifier précisément le 
commerce concerné. Cela facilite 
ainsi une intervention rapide et ciblée 
des équipes de contrôle. D’ailleurs, 
Mezghache avait souligné une « 
forte adhésion » des commerçants 
à la politique de prix de référence, 
avec un taux de réponse dépassant 
les 80 %.
L’affichage des prix, une obligation 
légale trop souvent ignorée
Derrière cette nouvelle fonctionnalité 
se cache un problème persistant. 
Pourtant, l’affichage des prix est une 
obligation légale inscrite dans la Loi 
n° 04-02 du 23 juin 2004 relative 

aux pratiques commerciales. Elle 

s’applique à tous les commerçants. 

Cela concerne aussi bien ceux qui 

exercent en boutique, sur les marchés 

ou en ligne.

Les contrevenants s’exposent à des 

amendes financières substantielles. 
En cas de récidive, on observe un 

durcissement des sanctions. La 

campagne nationale « À chaque 

produit, son prix » avait déjà posé 

les bases de cette exigence de 

transparence. À présent, Marafikcom 
en devient le bras armé numérique, 

directement entre les mains des 

consommateurs.

Le ministère a par ailleurs intensifié 
ses contrôles commerciaux nocturnes 

et de week-end pour compléter ce 
dispositif, ciblant notamment les 

pâtisseries, restaurants et supérettes. 

Les deux approches — terrain 

et numérique — se renforcent 

mutuellement pour bâtir un marché 

plus transparent.

Derrière des promotions 
alléchantes et des pages 
Facebook au logo familier, 

une vaste vague d’arnaques 
numériques cible actuellement 
les automobilistes algériens. Face 
à la multiplication des faux sites 
de réservation de pneus utilisant 
frauduleusement son identité, Naftal 
sort du silence et lance une alerte 
urgente aux consommateurs.
La compagnie met en garde contre 
la multiplication de plateformes 
numériques et de pages frauduleuses 
sur les réseaux sociaux qui usurpent 
son identité pour proposer la vente 
ou la réservation de pneus.
Dans un communiqué officiel publié 
ce dimanche 24 mai, Naftal souligne 
que ces pirates informatiques 
tentent d’extorquer des fonds ou de 
subtiliser des données personnelles 

aux automobilistes algériens en se 
faisant passer pour l’entreprise.
Plateforme officielle de Naftal 
pour la sécurité des transactions
Pour couper court à ces manœuvres 
frauduleuses, la compagnie a tenu 
à rappeler la stricte réglementation 
de ses services numériques. La 
seule et unique plateforme web 
officielle approuvée et sécurisée par 
l’entreprise est : e-mahata.naftal.dz.
Toute autre adresse ou application 
mobile proposant des prestations 
similaires sous le logo de Naftal est 
une tentative d’escroquerie.
Protocole de transaction sans 
paiement anticipé
Afin d’aider les consommateurs à 
déceler les pièges, Naftal a apporté 
des précisions cruciales sur son 
protocole de transaction, rappelant 
qu’aucun paiement anticipé par 

virement bancaire, versement CCP 
ou transfert d’argent n’est exigé 
pour valider une commande. Le 
règlement s’effectue exclusivement 
à la livraison, c’est-à-dire au moment 
de la récupération des pneus, et se 
fait sur place au niveau des centres 
Naftal concernés, uniquement 
par carte monétique Edahabia ou 
par carte bancaire (CIB) via des 
terminaux de paiement sécurisés.
Appel à la vigilance et mesures de 
signalement
La direction de Naftal appelle 
l’ensemble des citoyens à faire 
preuve de la plus grande prudence 
et à ne jamais cliquer sur des liens 
d’origine inconnue ou fournir des 
informations confidentielles. Elle 
invite les utilisateurs à vérifier 
systématiquement l’authenticité 
des offres via ses canaux de 

communication officiels.
Par ailleurs, l’entreprise exhorte le 
public à signaler immédiatement 
toute activité suspecte ou usurpation 
de sa marque. Les signalements 
peuvent être envoyés par courrier 
électronique sur la boîte officielle 
de la compagnie ou en contactant 
directement le centre d’appels de 

Naftal en composant le numéro court 
3305.
Le communiqué conclut fermement 
que Naftal se réserve le droit 
d’engager toutes les poursuites 
judiciaires nécessaires contre les 
auteurs de ces pages et plateformes 
afin de protéger ses clients et de 
défendre ses droits commerciaux.
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ANNABA:

le wali reçoit des citoyens et des investisseurs

ANNABA: 
reprise du programme de transplantation rénale au CHU Ibn 

Rochd après quatre ans d’arrêt

ANNABA:

 Avis de recherche concernant une femme émis
 par les services de sécurité

ANNABA :

 poursuite des sorties nocturnes 
pour la prise en charge des 

personnes sans domicile fixe

ANNABA:

 Dégradation d’un abribus 
intelligent à DraâErrich

Le wali de la wilaya 
d’Annaba, M. 
Abdelkrim Lamouri, a 

présidé, ce lundi 25 mai 2026, 
au siège de la wilaya, une 
séance de réception consacrée 
à l’écoute des citoyens et des 
investisseurs, a indiqué les 
services de la wilaya.

Cette rencontre s’inscrit dans 
le cadre de la politique de 
proximité et du renforcement 
du dialogue direct avec les 
citoyens et les opérateurs 
économiques.
Elle a été consacrée à 
l’examen d’un ensemble 
de préoccupations et de 
doléances exprimées par les 

citoyens et les investisseurs, 
portant sur divers aspects 
liés aux conditions de vie et 
à l’investissement au niveau 
local.
Les requêtes soulevées 
seront étudiées et traitées 
conformément aux lois et à 
la réglementation en vigueur, 
a-t-on précisé de même 

source.
À cette occasion, le wali a 
réaffirmé l’engagement des 
services de la wilaya à assurer 
une prise en charge rigoureuse 
et efficace des préoccupations 
exprimées, dans le cadre 
des mécanismes de suivi et 
d’accompagnement mis en 
place.

Le centre hospitalo-
universitaire Ibn Rochd 
d’Annaba a procédé, les 

15 et 16 mai 2026, à la reprise 
du programme de transplantation 
rénale, après quatre années 
d’arrêt, avec la réalisation réussie 
de deux greffes de rein, a indiqué 
la direction de l’établissement.
Selon la même source, ces 
interventions ont été effectuées 
par deux équipes médicales 
spécialisées. La première 
opération a été réalisée par le 

service de chirurgie générale sous 
la direction du Pr Arabawi, tandis 
que la seconde a été assurée par 
le service d’urologie dirigé par le 
Pr Chtibi, en coordination avec 
le service de néphrologie et de 
transplantation rénale supervisé 
par le Pr Rahmouni.
L’opération a également été 
réalisée en présence d’une équipe 
médicale venue d’Alger, conduite 
par le Pr Benallal, représentant 
l’Association nationale de greffe 
d’organes.
La direction du CHU a mobilisé 

l’ensemble des moyens 
humains, techniques et matériels 
nécessaires à la réussite de cette 
reprise, impliquant plusieurs 
services spécialisés, notamment 
la chirurgie générale, l’urologie, 
la néphrologie, l’anesthésie-

réanimation, ainsi que les 
laboratoires d’immunologie, de 
microbiologie, de parasitologie, 
d’hémobiologie, de biochimie et 
de médecine légale.
Cette reprise s’inscrit dans 
le cadre des efforts visant à 
relancer les activités de greffe 
au niveau de l’établissement et 
à renforcer la prise en charge 
des patients nécessitant ce type 
d’interventions spécialisées.
La direction du CHU d’Annaba 
a, par ailleurs, souligné que 
l’établissement ambitionne 

de développer davantage ses 
activités de greffe d’organes, 
notamment la greffe de cornée, 
ainsi que la préparation de 
futures interventions telles que 
la greffe de moelle osseuse et la 
greffe hépatique, dans l’objectif 
de consolider son statut de pôle 
hospitalier de référence.
Enfin, la même source a exprimé 
ses remerciements à l’ensemble 
des équipes médicales, 
paramédicales et techniques 
ayant contribué à la réussite de 
ces interventions.

En application des 
dispositions de l’article 
26 du code de procédure 

pénale, et sur instruction du 

procureur de la République 

près le tribunal de Berrahal, 
les services de la sûreté de la 
wilaya d’Annaba ont lancé un 
avis de recherche concernant 
une femme, a indiqué un 
communiqué des services de 

sécurité.
Selon la même source, cette 
démarche intervient dans le 
cadre d’une affaire relevant du 
droit commun.
Les services de police 

appellent toute personne ayant 
des informations permettant 
d’identifier ou de localiser la 
concernée à se rapprocher des 
services de sécurité les plus 
proches.

Sous la supervision 
du directeur de 
l’activité sociale et 

de la solidarité de la wilaya 
d’Annaba, les opérations 
de sorties nocturnes 
consacrées à la prise en 
charge des personnes 
sans domicile fixe se 
poursuivent de manière 
régulière.
Ces interventions sont 
menées par la Direction de 
l’Action Sociale et de la 
Solidarité, en coordination 
avec plusieurs partenaires 
institutionnels, notamment 
la Sûreté Nationale, la 

Protection Civile, la 
Direction de la Santé et 
de la Population, ainsi que 
l’établissement hospitalier 
spécialisé Aboubakr Errazi 
d’Annaba.
Sont également mobilisés 
la APC d’Annaba et les 
cellules de proximité de 
solidarité, dans le cadre 
d’une action concertée 
visant à assurer une prise 
en charge globale des 
personnes concernées.
Les différentes équipes 
procèdent à l’identification 
et à l’orientation des 
personnes sans abri vers 
des structures d’accueil 

adaptées, notamment le 

centre d’hébergement 

relevant de l’association 

El Ghofrane, où elles 

bénéficient de soins, 
d’hébergement et d’un 

accompagnement social.

Ces opérations s’inscrivent 

dans une démarche 

humanitaire et de 

solidarité visant à protéger 

les catégories vulnérables, 

particulièrement durant 

les périodes nocturnes où 

les conditions climatiques 

peuvent être difficiles.

Un abribus 
intelligent situé 
à “Ilot 4”, dans 

le quartier des 2800 
logements à DraâErrich 
(Annaba), a été vandalisé 
quelques mois seulement 
après sa mise en service, 
ont constaté des citoyens 
de la cité.
Selon les habitants, les 
vitres de la structure 
ont été brisées, portant 
atteinte à cet équipement 
public moderne destiné à 
améliorer les conditions 
d’attente des usagers des 
transports urbains
Cet acte de dégradation 

a suscité une vive 
indignation parmi les 
riverains, qui dénoncent 
un comportement 
“irresponsable” et 
“inacceptable”, d’autant 
plus que ces infrastructures 
ont été installées pour 
améliorer le cadre de vie 
des citoyens et moderniser 
les services publics.
Les habitants appellent à 
renforcer la sensibilisation 
autour de la préservation 
des biens publics, 
soulignant que de tels 
actes entraînent des coûts 
supplémentaires pour les 
collectivités locales et 
retardent les efforts de 
développement urbain.

Ils estiment également 

nécessaire de renforcer les 

dispositifs de surveillance 

et de sécurité afin de 
protéger les équipements 

nouvellement installés 

contre les actes de 

vandalisme répétés.

Ce type de comportement, 

selon plusieurs 

observateurs, nuit à 

l’image du quartier et 

compromet les efforts des 

pouvoirs publics visant à 

améliorer l’environnement 

urbain et les services de 

proximité.
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Le chef de daïra 
d’Annaba a présidé, 
hier , une réunion de 

la commission de sécurité 
élargie de la daïra, consacrée à 
l’examen de plusieurs dossiers 
liés à la gestion des affaires 
locales et à la préparation 
de différentes échéances et 
saisons.
La rencontre a été consacrée 
à l’étude de la situation 
générale à travers le territoire 
de la daïra, ainsi qu’aux 
préparatifs de l’Aïd El-Adha 

et à l’opération de collecte des 
peaux des sacrifices.
Les participants ont également 
examiné la situation du secteur 
des transports, notamment 
l’évaluation de l’efficacité 
des nouvelles lignes urbaines 
mises en service dans la ville 
d’Annaba, ainsi que le degré 
de mise en œuvre du plan 
bleu relatif à la gestion de la 
circulation routière durant la 
saison estivale.
La réunion a permis, par 
ailleurs, de faire le point sur 
les préparatifs des examens 
de fin d’année scolaire, 

notamment le baccalauréat, 
les dispositions liées à la 
saison estivale, ainsi que l’état 
d’avancement de l’activation 
du dispositif de lutte contre les 
incendies de forêts.
Les préparatifs logistiques 
des élections législatives ont 
également figuré parmi les 
principaux points abordés, 
en plus du suivi des activités 
des bureaux d’hygiène 
communaux, du programme 
d’alimentation en eau potable 
et des opérations de nettoyage 
du foncier agricole.
Les participants ont aussi 

évoqué les programmes 
de collecte des déchets 
ménagers, de nettoyage 
de l’environnement, de 
maintenance de l’éclairage 
public, de lutte contre le 
commerce informel ainsi que 
le phénomène de vente de 
moutons et d’aliments pour 
bétail au sein du tissu urbain 
et des quartiers résidentiels.
La disponibilité des produits 
alimentaires, l’entretien des 
routes urbaines, la réparation 
des fuites d’eau ainsi que la 
lutte contre la criminalité et 
les bandes de quartiers ont 

également été examinés lors de 
cette réunion.
Ont pris part à cette rencontre 
les représentants des différents 
services de sécurité, des 
secteurs techniques et des 
administrations concernées, 
notamment les représentants 
de la gendarmerie nationale, 
de la sûreté nationale, de la 
Protection civile, des directions 
de l’énergie, du commerce, 
de la santé, de l’hydraulique, 
des forêts, ainsi que des 
responsables communaux et 
des établissements publics 
concernés.

Les services de la 
commune de Seraïdi 
ont procédé à la 

mise en place de conteneurs 
spécialement dédiés à la 
collecte des peaux des 
sacrifices de l’Aïd El-
Adha, dans le cadre des 
mesures organisationnelles et 
environnementales arrêtées 
à l’occasion de cette fête 

religieuse.
Cette opération vise à assurer 
une gestion optimale des 
déchets issus des sacrifices 
et à préserver l’hygiène 
publique ainsi que la propreté 
de l’environnement à travers 
les différents quartiers de la 
commune.
Les autorités locales ont, 
à cette occasion, appelé 
les citoyens à respecter 
les consignes de collecte 

et à déposer les peaux des 
sacrifices dans les conteneurs 
prévus à cet effet, afin de 
faciliter les opérations de 
ramassage et de valorisation.
Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre des efforts déployés par 
les services communaux pour 
garantir un environnement 
sain durant les jours de l’Aïd 
et améliorer les conditions de 
salubrité publique.

Annaba : Réunion de la commission de sécurité élargie 
de la daïra consacrée à plusieurs dossiers prioritaires

Seraïdi : Mise en place de conteneurs dédiés à 
la collecte des peaux des sacrifices de l’Aïd

Annaba : Suivi des travaux 
du projet de réalisation 

et d’équipement d’un site 
d’accostage pour embarcations 

de pêche à Sidi Salem

El Kala : visite diplomatique et 
scientifique au cœur de la biodiversité 

de la forêt de Tonga

El Tarf : retrouvailles du petit Siradj 
après sa disparition à Drean

Dans le cadre des efforts 
visant à développer le 
secteur de la pêche 

maritime et à renforcer les 
infrastructures dédiées aux 
professionnels du secteur, 
les travaux de réalisation 
et d’équipement du site 
d’accostage des embarcations 
de pêche au niveau de Sidi 
Salem, relevant de la commune 
d’El Bouni, se poursuivent.
Ce projet s’inscrit dans le 
cadre des programmes destinés 
à améliorer les conditions 
de travail des pêcheurs et 
à renforcer les capacités 
d’accueil des embarcations de 
pêche au niveau de la wilaya 
d’Annaba.
Les travaux en cours portent 
notamment sur l’aménagement 
et l’équipement des 

infrastructures nécessaires au 
fonctionnement du site, en 
vue d’assurer des conditions 
adaptées aux activités de 
pêche maritime et de soutenir 
le développement économique 
local lié à ce secteur.
Ce projet devrait contribuer 
à l’amélioration des 
conditions d’exploitation des 
professionnels de la pêche, tout 
en favorisant la dynamisation 
de l’activité halieutique et la 
création d’un environnement 
propice au développement des 
activités maritimes dans la 
région.

Le Parc national d’El Kala a 
accueilli, ce jour, un cadre 
diplomatique néerlandais 

accompagné de son père, 
spécialiste en ornithologie, dans 
le cadre d’une visite de terrain 
consacrée à l’exploration de la 
richesse écologique de la région.
La délégation a effectué une sortie 
au niveau de la forêt de Tonga, 
l’un des espaces naturels les 
plus remarquables en matière de 
biodiversité au sein du parc, réputé 

pour la diversité de ses habitats 
et la richesse de sa faune et de sa 
flore.
Sur place, le Dr Nebbache Medjid, 
conservateur principal des forêts et 
chef de division de la biodiversité 
et des écosystèmes naturels, a 
présenté un exposé détaillé sur le 

patrimoine environnemental que 
recèle cette zone humide, mettant 
en avant la diversité floristique 
et faunistique, avec un intérêt 
particulier porté aux oiseaux d’eau 
ainsi qu’aux espèces aviaires 
forestières.
Cette visite s’inscrit dans une 
dynamique de découverte 
scientifique et d’échanges autour 
de la préservation des écosystèmes 
du Parc national d’El Kala, reconnu 
comme l’un des hauts lieux de 
biodiversité en Algérie et dans le 
bassin méditerranéen.

Sauf après sa disparition 
signalée sur les réseaux 
sociaux, suscitant une 

vive inquiétude au sein de sa 
famille et de la population 
locale.
Selon les informations 
recueillies, l’enfant a été 
découvert en état d’errance 

par une citoyenne, qui l’a 
immédiatement pris en charge 
et l’a conduit à son domicile 
afin d’assurer sa sécurité et son 
bien-être.
Alertée par la large diffusion 
de l’avis de disparition, 
notamment sur les plateformes 
numériques, la même citoyenne 
a rapidement contacté la famille 

du petit Sirdj, permettant ainsi 
son retour en toute sécurité 
auprès de ses proches.
Cette heureuse issue a soulagé 
la famille et les habitants de la 
région, qui ont salué le geste 
responsable et humanitaire de 
la citoyenne, ayant contribué 
à la résolution rapide de cette 
situation.
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GUELMA :

Naissance de triplés à l’établissement 
hospitalier spécialisé mère-enfant

L’établissement 
hospitalier spécialisé 
mère-enfant de 

Guelma a enregistré la 

naissance de triplés, deux 

garçons et une fille, dans de 
bonnes conditions médicales.
L’accouchement a été 
effectué sous la supervision 
d’une équipe médicale et 
paramédicale spécialisée, qui 
a assuré une prise en charge 

adéquate de la mère et des 
nouveau-nés, bénéficiant 
actuellement d’un suivi 
médical adapté.
Cette naissance s’inscrit dans 
le cadre des efforts continus 
déployés par les équipes 

médicales de l’établissement 
afin d’assurer une prise en 
charge optimale des mères et 
des nourrissons, notamment 
dans les cas nécessitant un 
suivi particulier et des soins 
spécialisés.

Cet heureux événement a 
suscité une grande joie au sein 
de la famille des nouveau-
nés, tandis que le personnel 
médical poursuit le suivi de 
l’état de santé de la mère et des 
trois bébés.

ANNABA / DRAA ERRICH :

Le wali délégué reçoit les citoyens et examine 
leurs préoccupations

Dans le cadre de la 
politique de proximité 
adoptée par les autorités 

locales et conformément aux 

orientations visant à renforcer 

la communication avec les 

citoyens, le wali délégué de la 

circonscription administrative 

de Draa Errich a consacré, ce 
matin, une série de rencontres 
avec des habitants venus 
exposer leurs préoccupations 
et diverses requêtes.
Ces audiences ont permis aux 
citoyens de soulever plusieurs 
questions liées à leur cadre 
de vie, aux conditions socio-
administratives ainsi qu’aux 

besoins relevant de différents 
secteurs de développement 
local.
Le wali délégué a prêté une 
oreille attentive aux doléances 
exprimées, tout en donnant 
des orientations aux services 
concernés afin d’assurer le 
suivi des dossiers présentés 
et d’apporter les solutions 

appropriées dans les meilleurs 
délais.
Cette démarche s’inscrit dans 
le cadre du renforcement 
du dialogue direct avec les 
citoyens et de l’amélioration 
de la qualité du service 
public, à travers une prise 
en charge efficace et rapide 
des préoccupations de la 

population.
Les autorités de la 
circonscription administrative 
de Draa Errich ont, par 
ailleurs, réaffirmé leur 
engagement à maintenir un 
contact permanent avec les 
habitants et à accompagner les 
efforts de développement local 
au bénéfice des citoyens.

S.F

I.B

ANNABA :

Un homme grièvement blessé après une chute du 
quatrième étage d’un immeuble résidentiel

Les éléments de 
Protection civile de la 
wilaya d’Annaba sont 

intervenus, hier  matin à 09h44, 

suite à un grave accident de 

chute survenu au niveau de la 

résidence Les Palmiers, située 

dans la commune et daïra 
d’Annaba.
Selon les informations 
communiquées par les services 
de la Protection civile, la 
victime, un homme âgé de 38 
ans, a chuté du quatrième étage 
d’un immeuble résidentiel 
composé d’un rez-de-chaussée 

plus quatre étages.
L’accident a provoqué diverses 
blessures sur l’ensemble 
du corps de la victime. Les 
secouristes ont immédiatement 
prodigué les premiers soins sur 
place avant de procéder à son 
évacuation en urgence vers le 
Centre hospitalo-universitaire 

Ibn Rochd d’Annaba pour 
une prise en charge médicale 
approfondie.
Les circonstances exactes de 
cette chute demeurent, pour 
l’heure, inconnues, tandis 
que les services compétents 
poursuivent les investigations 
afin de déterminer les causes de 

l’incident.
La Protection civile a, par 
ailleurs, rappelé l’importance 
du respect des mesures de 
sécurité au sein des habitations 
et des immeubles résidentiels 
afin de prévenir ce type 
d’accidents domestiques parfois 
dramatiques.

I.B

ANNABA / PRÉVENTION DES INCENDIES :

Ouverture d’une piste forestière de 4 km à Chetaïbi

Dans le cadre de 
la campagne de 
prévention et de lutte 

contre les incendies de forêts 

pour la saison estivale 2026, les 

services de Conservation des 

forêts de la wilaya d’Annaba 

poursuivent leurs opérations 

de terrain visant à renforcer 
les dispositifs de protection du 
patrimoine forestier.
À ce titre, les services de 
la circonscription forestière 
de Chetaïbi ont procédé 
à l’ouverture d’une piste 
forestière au niveau de la 
région de Berkouka – Oued El 
Ghanem, sur une distance de 4 

kilomètres.
Cette opération s’inscrit dans le 
cadre des mesures préventives 
mises en place afin de faciliter 
l’accès et l’intervention rapide 
des équipes de lutte contre les 
incendies, particulièrement 
durant la période estivale 
marquée par des températures 
élevées et un risque accru de 

départs de feu.
L’aménagement de ce nouvel 
axe forestier permettra 
également d’améliorer 
la mobilité des moyens 
d’intervention et de renforcer 
la surveillance des zones 
boisées, contribuant ainsi à 
la préservation de la richesse 
forestière et de la biodiversité 

que recèle la région de 
Chetaïbi.
La Conservation des forêts 
de la wilaya d’Annaba a, par 
ailleurs, rappelé l’importance 
de la vigilance citoyenne et 
du respect des consignes de 
prévention afin de limiter 
les risques d’incendies et de 
préserver les espaces naturels.

IMEN.B

Les services de la sûreté 
de la wilaya de El 
Tarf, représentés par le 

service de la police judiciaire, 
notamment la brigade de lutte 
contre le trafic de migrants 
et la traite des personnes, ont 
réussi, au cours de la semaine 
dernière et en coordination 
avec la brigade maritime des 

garde-côtes d’El Kala, à déjouer 
deux tentatives d’émigration 
clandestine par voie maritime, 
ayant permis l’interpellation 
de 24 individus, a-t-on appris 
auprès des services concernés.
Selon les mêmes services, les 
personnes arrêtées, originaires 
des wilayas d’El Tarf, d’Annaba, 
de Guelma et de Constantine, 
comptaient parmi elles un 

individu faisant l’objet d’un avis 
de recherche.Les deux opérations 
ont été déclenchées suite à des 
informations faisant état de 
préparatifs menés par plusieurs 
individus en vue d’organiser une 
traversée clandestine par mer. 
Les investigations et recherches 
de terrain engagées par les 
enquêteurs, en coordination 
avec les garde-côtes d’El Kala, 

ont permis de localiser puis 
d’intercepter les suspects au 
moment où ils s’apprêtaient à 
prendre la mer clandestinement.
Menées sous la supervision 
du procureur de la République 
territorialement compétent près le 
tribunal d’El Kala, les opérations 
se sont soldées par la saisie de 
deux embarcations de pêche 
artisanales, de deux moteurs de 

bateaux d’une puissance de 40 
chevaux ainsi que de 400 litres 
de carburant destinés à alimenter 
les traversées illégales.À l’issue 
des procédures d’enquête, des 
dossiers judiciaires ont été établis 
à l’encontre des personnes mises 
en cause, en coordination avec les 
autorités judiciaires compétentes.
Cette opération s’inscrit dans 
le cadre des efforts continus 
déployés par les services de 
sécurité pour lutter contre les 
réseaux d’émigration clandestine 
et renforcer la surveillance des 
frontières maritimes afin de 
préserver la sécurité des citoyens 
et de lutter contre les activités 
criminelles organisées.

I.B

EL TARF :

La police déjoue deux tentatives d’émigration 
clandestine et interpelle 24 individus



A Tokyo, une vingtaine de personnes transportées 
à l’hôpital après qu’un homme a pulvérisé une 

substance dans un centre commercial

Au Sénégal, le célèbre lac Rose menacé par 
un gigantesque projet immobilier

Un homme a diffusé 
un produit près 
d’un distributeur 

automatique au rez-de-chaussée 
d’un centre commercial de 
luxe de Ginza, un quartier 
très touristique de la capitale 
japonaise, selon le monde fr. 
Une vingtaine de personnes 
ont été transportées à l’hôpital, 
lundi 25 mai, dans un centre 
commercial de luxe du centre 
de Tokyo, après qu’un homme y 
a pulvérisé une substance, selon 
des responsables de la police 
et des pompiers de la capitale 
japonaise.
Un responsable local des 
pompiers a affirmé à l’Agence 
France-Presse (AFP) qu’une 
« vingtaine de personnes 
ont été blessées », après un 
signalement faisant état d’une 
« odeur » dans ce quartier très 
touristique. L’homme a diffusé 
un produit près d’un distributeur 
automatique au rez-de-chaussée 
du bâtiment, a précisé le porte-
parole de la police de Tokyo, 
Yusuke Koide.

A la mi-journée, quelques 
rues directement autour du 
bâtiment, situé dans le quartier 
commerçant de Ginza et 
abritant de nombreuses marques 
de luxe, ont été bloquées après 
l’incident.
Combinaisons de protection 
chimique
Des camions de pompiers et des 
ambulances se sont alignés le 
long de la rue. En revanche, les 
passants, essentiellement des 
touristes, pouvaient continuer 

à déambuler sur les trottoirs de 
l’autre côté de la rue.
Deux personnes sur des 
brancards ont été installées dans 
une ambulance, tandis que des 
pompiers et des responsables 
vêtus de combinaisons de 
protection chimique faisaient 
sortir des clients du centre 
commercial pour les examiner 
dans des véhicules spécialisés, 
a constaté un journaliste de 
l’AFP sur place.
« Quand je suis arrivée, 

l’agitation avait déjà commencé, 
et j’ai pensé qu’il y avait peut-
être eu un petit incendie ou 
quelque chose comme ça. Une 
fois entrée dans le coin des 
distributeurs, ma gorge me 
grattait, presque engourdie », 
a témoigné auprès de la chaîne 
de télévision NHK une femme 
de 70 ans qui se trouvait dans le 
centre commercial.
La chaîne publique NHK 
a affirmé que les blessures 
semblaient légères, les 
personnes transportées à 
l’hôpital se plaignant de 
malaises et de maux de 
gorge. L’enquête de police a 
rapidement débuté, a déclaré 
un officier des pompiers présent 
sur les lieux, sans donner plus 
de détails.
Le souvenir de l’attentat de la 
secte Aum en 1995
La capitale japonaise reste 
marquée par l’attaque au gaz 
sarin dans le métro de Tokyo, 
perpétrée en mars 1995 par la 
secte Aum et qui avait fait 14 
morts et plus de 5 800 blessés. 

Le 20 mars 1995, vers 8 heures 
du matin (heure locale), cinq 
disciples de la secte Aum ont 
quasi simultanément déposé 
des sacs en plastique remplis 
de ce gaz liquéfié, un virulent 
agent neurotoxique, dans des 
rames de métro de différentes 
lignes avant de les percer avec 
la pointe d’un parapluie et de 
s’enfuir.
La criminalité violente est 
relativement rare au Japon, 
qui affiche un faible taux 
d’homicides, et ses lois sur les 
armes à feu sont parmi les plus 
strictes au monde. Cependant, 
des attaques au couteau et même 
des fusillades se produisent 
occasionnellement, comme 
lors de l’assassinat de l’ancien 
premier ministre Shinzo Abe en 
juillet 2022.
En décembre dernier, 14 
personnes ont été blessées lors 
d’une attaque au couteau dans 
une usine du centre du Japon, 
au cours de laquelle un liquide 
non spécifié avait également été 
pulvérisé.

A 40 kilomètres de Dakar, 
une « ville verte » se 
dessine malgré des 

résistances locales. Le chantier, 
porté par une société égyptienne, 
est le plus grand projet privé 
d’infrastructure en cours au 
Sénégal, selon le monde fr. 
Assises dans le sable face à 
l’océan, un groupe de femmes 
discutent, mercredi 20 mai, les 
cheveux balayés par le vent de 
l’Atlantique. Comme elles, en 
fin de journée, des habitants des 
environs descendent vers la plage 
de la Première porte, séparée du 
lac Rose par quelques kilomètres 

de dunes. « Cette plage, c’est la 
nôtre ! La seule à laquelle nous 
pouvons accéder facilement 
», insiste Amina. Venue de 
la commune de Bambilor, la 
jeune femme redoute de voir ce 
morceau de littoral privatisé.
Quelques mètres derrière elle, 
une balise fixe les contours de 
la « ville verte » qui doit voir le 
jour en bord de mer. Ici, entre 
les dunes, 10 000 logements 
modernes seront construits : des 
studios aux villas haut de gamme. 
Les premiers habitants doivent 
emménager en avril 2028 au cœur 
de ce site réputé. Le lac Rose doit 

son nom à la coloration rosée 
de son eau, due à un pigment 
produit par des microalgues. Une 
caractéristique exceptionnelle 
qui en fait à la fois un patrimoine 
naturel au Sénégal, mais aussi un 
lieu touristique.
Mercredi, la cérémonie de pose 
de la première pierre a acté le 
lancement des travaux. Chaque 
bien sera commercialisé sur plan 
par la société égyptienne Casa 
Orascom. L’entreprise porte ce 
projet de près de 1,2 milliard 
d’euros, soit l’investissement 
privé le plus important au Sénégal 
à ce jour.

Alors qu’un bus en panne 
avait fait descendre ses 
passagers sur le bord 

de la route, le chauffeur d’une 
camionnette a perdu le contrôle 
de son véhicule qui a percuté la 
foule, selon le monde fr. 
Un accident de la route 
impliquant une camionnette au 
Pakistan a fait 17 tués et dix 

blessés, dont trois sont dans un 
état critique, lundi 25 mai, ont 
rapporté les autorités locales à 
l’Agence France-Presse (AFP).
Un bus de passagers reliant le 
district de Swat à la ville de 
Peshawar, dans le nord du pays, 
a subi une panne mécanique et 
s’est arrêté sur le bord de la route. 
Les passagers sont descendus 

du véhicule et attendaient à 
proximité, lorsque le chauffeur 
d’une camionnette a perdu le 
contrôle de son engin qui a 
percuté la foule ainsi que le bus 
en stationnement.
« Au moins 17 personnes ont 
été tuées et plus de dix blessées 
», a déclaré à l’AFP Bilal 
Ahmad Faizi, un responsable 

des secours, ajoutant que trois 
des blessés étaient dans un état 
critique.
Muhammad Ali, un médecin 
d’un hôpital local accueillant les 
victimes, a également confirmé 
le bilan. De nombreux passagers 
rentraient chez eux à l’approche 
de l’Aïd, l’une des fêtes 
religieuses les plus importantes 

du calendrier musulman.
La mortalité est particulièrement 
élevée sur les routes au Pakistan, 
entre voies rapides en mauvais 
état, réglementation laxiste et 
conduites dangereuses. Les cars 
y sont souvent remplis jusqu’à la 
limite de leurs capacités et le port 
de la ceinture de sécurité n’est 
pas un réflexe répandu.
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Pakistan 
Au moins 17 morts et dix blessés dans 

un accident de la route



Au Laos, sept personnes piégées depuis cinq jours dans 
une grotte inondée

Le brouillage des navires, une menace mondiale amplifiée par 
la crise du détroit d’Ormuz

L’opération de 
secours mobilise 
une centaine de 

personnes, parmi lesquelles 
des plongeurs spécialisés qui 
avaient pris part, en 2018, 
au sauvetage d’une équipe 
de football coincée dans une 
grotte inondée en Thaïlande, 
selon le monde fr. 
Une opération de sauvetage 
prend de l’ampleur pour 
secourir sept villageois 
coincés depuis cinq jours 
dans une grotte au Laos. Des 
plongeurs spécialisés, dont 
plusieurs avaient participé 
en 2018 au sauvetage hors 
norme d’une équipe de jeunes 
footballeurs en Thaïlande, 

ont été appelés en renfort, 
a rapporté la presse d’Etat, 
lundi 25 mai.
Les sept villageois sont 
entrés le 20 mai dans une 
grotte située dans la province 
de Xaysomboun, au nord-
est de la capitale, Vientiane, 
selon le média public Lao 
Phattana News. Ils allaient 
y « chercher de l’or », mais 
de fortes pluies ont provoqué 
une inondation et empêché 
leur sortie.
Les autorités locales et 
les riverains ont essayé 
d’évacuer l’eau de la grotte 
à l’aide de pompes, mais 
les équipes de secours 
n’ont pas encore réussi à 

atteindre le groupe. « Nous 
ne savons toujours pas s’ils 
sont encore vivants », a 
déclaré à l’Agence France-
Presse (AFP) Bounkham 
Luanglat, responsable d’une 
association laotienne de 
secouriste.
Une mission compliquée par 
les fortes pluies
Une centaine de personnes 
participent actuellement aux 
opérations sur place, selon 
cette association. Parmi elles 
figurent deux sauveteurs 
thaïlandais et un expert 
finlandais établi dans la 
région, qui avaient pris part 
en 2018 au sauvetage d’une 
équipe de football coincée 

dans une grotte inondée du 
nord de la Thaïlande, à Tham 
Luang.
Les garçons et leur entraîneur 
n’en étaient ressortis que dix-
huit jours plus tard, au prix 
d’une mission qui avait tenu 
le monde en haleine, avec 
près de 10 000 volontaires 
locaux et étrangers mobilisés 
jour et nuit.
Les secouristes laotiens ont 
fait appel ce week-end au 
soutien de leurs homologues 
et voisins thaïlandais, pour 
obtenir notamment du 
matériel spécialisé (pompes 
à eau, générateurs et caméras 
thermiques) afin de pouvoir 
localiser précisément les 

personnes prises au piège.
« La mission est difficile 
à cause de la pluie. Nous 
avons dû ressortir, car le 
niveau de l’eau augmentait 
», a témoigné le sauveteur 
thaïlandais Chakkit 
Taengtan, dans une vidéo 
publiée dimanche sur sa page 
Facebook.
Située dans une zone 
reculée de la province de 
Xaysomboun, la grotte 
s’étend profondément 
sous terre et les villageois 
pourraient être coincés à plus 
de 100 mètres de l’entrée, 
selon les secouristes.

Les interférences 
affectant les 
dispositifs 

de localisation et de 
navigation des cargos 
se sont multipliées 
depuis le début du 
conflit au Moyen-Orient. 
S’y ajoutent des cas 
d’usurpation d’identité 
pour contourner des 
sanctions, selon le monde 
fr.  
Un cargo de 200 000 tonnes 
se met soudain à flotter 
sur une piste d’aéroport. 
Un autre avance en plein 
désert ou jette l’ancre 
à côté d’une centrale 
nucléaire. Les systèmes 
de navigation produisent 

un nombre croissant 
d’hallucinations à la suite 
d’une recrudescence des 
brouillages de signaux, 
qui provoquent des 
erreurs de positionnement 
et augmentent les risques 
de collision. Cette menace 
discrète s’est amplifiée 
avec la guerre au 
Moyen-Orient. Selon les 
données de la société de 
renseignement maritime 
Windward communiquées 
au Monde, les navires dans 
la région ont subi près de 
1 million d’interférences 
de leurs systèmes de 
positionnement par 
satellite depuis le 28 
février. Un niveau sans 

précédent.
Dès le premier jour du 
conflit, près de 1 100 
navires ont été touchés. 
Ailleurs dans le monde 
aussi, les interférences 
se multiplient. Dans son 
rapport annuel portant sur 
l’année 2025, le centre 
de surveillance MICA 
Center, qui dépend de 
la marine nationale, 
identifiait la mer Baltique, 
la mer Rouge, la mer Noire 
et le golfe Arabo-Persique 
comme « les quatre 
épicentres mondiaux des 
interférences » avec, en 
moyenne, 400 navires 
touchés par mois.
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A CUBa, UNE cRISE SaNITaIRE INÉDITE, EXacERBÉE PaR LE BLOcUS PÉTROLIER aMÉRIcaIN 

« On manque de médicaments »

Les épidémies se 
propagent sur l’île 
caribéenne en 

raison de la pénurie de 

carburant qui perturbe 

le fonctionnement des 

hôpitaux et entrave le 
ramassage des ordures. 
Les personnes qui 
souffrent de pathologies 
chroniques ont, elles 
aussi, le plus grand mal 
à suivre un traitement, 
selon le monde fr.  
« Bonsoir ! Vous avez faim 
? Vous voulez un goûter 
? », demande Claudia 
Alonso Betancourt, avec 
un sourire chaleureux, 
à un homme âgé au 
visage émacié. Comme 
chaque lundi et chaque 
vendredi, en fin d’après-
midi, cette bénévole de 

l’organisation catholique 
Sant’Egidio arpente, 
cabas à l’épaule, les rues 
du centre historique de 
la capitale cubaine. Avec 
d’autres membres de cette 
communauté religieuse 
internationale, fondée en 
Italie et implantée à La 
Havane depuis 1992, la 
trentenaire distribue aux 
sans-abri de la nourriture 
et des paroles de réconfort.
En ce lundi de la fin avril, 
l’équipe ne compte que 
trois personnes, mais 
la maraude alimentaire 
va bon train : en moins 

d’une heure, plusieurs 
dizaines de sandwichs – 
de simples petits pains 
ronds, préalablement 
tartinés dans la cuisine 
de l’association – et de 
gobelets de yaourt à boire 
à la fraise sont distribués 
aux abords de la rue 
Compostela et du parc 
San Juan de Dios. « Du 
pain et de la mayonnaise, 
c’est tout ce que nous 
avons pu nous procurer 
aujourd’hui, dit Claudia 
Alonso avec résignation. 
On fait en fonction de ce 
qu’on arrive à obtenir. »
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LIGUE DES CHAMPIONS:
Pourquoi Côme a déjà de gros problèmes

 avant sa campagne historique

Bensebaïni dans le bon timing

Côme a réalisé l’impossible 
en se qualifiant pour la 
Ligue des Champions 

sous les ordres de Cesc Fàbregas. 
Un exploit fascinant autant 
qu’inquiétant pour une Serie A 
en pleine crise structurelle. La 
qualification de Côme pour la 
prochaine Ligue des Champions 
ressemble à ces histoires que le 
football adore vendre au monde 
entier pour se convaincre qu’il 
reste romantique. Il y a encore 
quatre ans, le club lombard 
bricolait en Serie D avec 
des infrastructures indignes 
d’un prétendant européen. 
Aujourd’hui, il s’invite à la table 
des géants après avoir terminé 
devant l’AC Milan et la Juventus. 
La scène est presque trop 
parfaite pour être vraie. Une ville 
entière en transe sur la Piazza 
Alessandro Volta, des fumigènes 
bleus et blancs au bord du lac, des 
scooters qui klaxonnent jusqu’au 
petit matin et un entraîneur de 
39 ans transformé en prophète 
moderne du football italien. Tout 
cela avec une équipe construite 
à vitesse grand V grâce à des 
propriétaires indonésiens aux 
moyens quasiment sans limites, 
capables d’installer en quelques 
saisons un club provincial 
dans une dimension totalement 
nouvelle. Dans un calcio habitué 
aux plans d’austérité, aux stades 
vieillissants et aux présidents qui 
parlent plus souvent de dettes 
que de football, voir Côme surgir 
comme une start-up milliardaire 
a quelque chose d’irréel. Et 
forcément, au milieu de cette 
ascension éclair, il y a Cesc 
Fàbregas. Toujours lui. Le visage 
du projet, la voix du projet, l’idée 
du projet. Celui qui racontait 
encore récemment qu’il faisait 
masser ses joueurs dans un bar 
faute de centre d’entraînement 
digne de ce nom. Celui qui a 
convaincu une ville entière 
qu’elle pouvait rêver plus grand 
que son décor de carte postale. 
Il faut d’ailleurs reconnaître à 
Fàbregas un mérite immense. 
Beaucoup auraient utilisé la 
puissance financière du club pour 
bâtir une équipe cynique, calibrée 
pour survivre à coups de stars 
vieillissantes et le projet partait 
plus ou moins vers ce chemin 
si on se rappelle des arrivées de 
Sergi Roberto, Raphaël Varane, 
Pepe Reina, Andrea Belotti ou 
encore Dele Alli.
Mais l’ancien milieu du Barça et 
d’Arsenal a installé une identité 
claire et cohérente. Une équipe 
qui monopolise le ballon, presse 
haut, multiplie les rotations et 
assume des risques considérables 
à la relance. Les comparaisons 
automatiques avec Pep Guardiola 
ont parfois tourné au concours de 

caricatures dès qu’un ancien du 
Barça réussit trois passes courtes 
dans sa moitié de terrain. Côme 
ne joue pas comme Manchester 
City et ne cherche même pas 
réellement à le faire. Le projet de 
Fàbregas ressemble davantage à 
une version plus verticale, plus 
défensive et plus agressive des 
principes de Roberto De Zerbi. 
Beaucoup de possession, oui, 
mais surtout énormément de jeu 
direct après fixation du pressing 
adverse. Le gardien attire, les 
centraux osent, les milieux 
permutent sans cesse et tout est 
pensé pour créer une supériorité 
dans l’espace libre plutôt que 
pour endormir l’adversaire avec 
mille passes latérales. Le résultat 
a été terriblement efficace 
avec la meilleure défense du 
championnat. Côme a étouffé 
une bonne partie de la Serie A 
grâce à son contre-pressing et sa 
capacité à récupérer très vite le 
ballon. Mais il faut aussi remettre 
certaines choses à leur place. 
Derrière les discours enflammés 
sur la révolution tactique du lac 
de Côme, le spectacle n’a pas 
toujours été aussi flamboyant 
qu’annoncé. Cette équipe 
contrôle énormément, mais 
produit parfois un football 
répétitif, mécanique, presque 
scolaire dans certaines séquences 
offensives. L’efficacité est 
indiscutable. La poésie, elle, 
dépend souvent de l’angle de 
caméra choisi.
Un projet méritant, mais…
Et c’est précisément là que 
commence le vrai sujet. Car 
l’histoire est magnifique pour 
Côme, mais elle peut devenir 
inquiétante pour le football 
italien. Depuis des années, 
la Serie A s’accroche à ses 
performances européennes 
pour maintenir l’illusion d’un 
championnat redevenu puissant. 
Les parcours récents de l’Inter 
Milan, de l’AS Roma, de la 
Fiorentina ou de l’Atalanta 
avaient permis de masquer des 
problèmes structurels énormes. 
Cette saison, tout s’est écroulé 
presque simultanément. Les 
clubs italiens ont sombré 
beaucoup trop tôt en Ligue des 
Champions, en Ligue Europa et 
en Ligue Europa Conférence. 
La sélection nationale reste 
traumatisée par l’absence à trois 
Coupes du Monde consécutives 
avec ce nouveau fiasco contre 
la Bosnie en mars dernier. 
Les jeunes joueurs italiens 
quittent de plus en plus tôt 
le pays ou stagnent dans des 
environnements incapables de 
les développer correctement 
dans les antichambres italiennes. 
Et pendant ce temps, les deux 
locomotives économiques du 

football italien, l’AC Milan et 
la Juve, regarderont la Ligue 
des Champions depuis leur 
canapé pendant que Côme 
débarque dans la compétition 
avec un effectif où les Italiens 
sont presque invisibles. L’ironie 
est brutale puisque le club 
qui représente aujourd’hui le 
renouveau du calcio, qui attire 
tous les projecteurs, incarne 
justement tout ce que le calcio 
ne produit plus vraiment. Peu 
de joueurs formés localement, 
très peu de jeunes Italiens, une 
identité davantage internationale 
que nationale et une dépendance 
énorme à un financement 
étranger massif. Pour l’image 
romantique, c’est formidable. 
Pour la santé du football italien, 
la question mérite d’être posée.
Le plus difficile commence 
désormais et l’Europe récente 
regorge d’exemples qui devraient 
calmer les emballements. Pour 
rester dans la Botte, Bologne a 
découvert la violence du retour 
à la réalité après son explosion 
sous Thiago Motta. Le Stade 
Brestois sait déjà que confirmer 
un exploit est souvent plus 
compliqué que le réaliser. Girona 
a, lui aussi, compris qu’un 
projet brillant peut rapidement 
devenir vulnérable une fois 
disséqué par l’Europe entière 
puisqu’ils viennent d’acter une 
terrible relégation. Et l’ombre 
de Leicester City en Premier 
League flotte toujours sur ce 
type de conte moderne. Côme 
possède des idées, de l’argent 
et un entraîneur extrêmement 
intelligent. Mais le club reste très 
loin des standards structurels d’un 
véritable habitué de la Ligue des 
Champions. Le Stade Sinigaglia 
doit encore être modernisé 

pour répondre aux exigences 
UEFA. Le centre de formation 
ne ressemble pas encore à celui 
d’un grand club continental. 
L’effectif manque totalement 
d’expérience au niveau européen 
et les règles UEFA sur les joueurs 
formés localement exposent déjà 
certaines limites du projet. Pour 
figurer sur les listes de l’UEFA, 
au moins huit joueurs sur les 25 
inscrits doivent avoir disputé 
trois saisons complètes en Serie 
A entre 15 et 21 ans. Parmi eux, 
au moins quatre doivent être 
issus du centre de formation. À 
ce jour, seuls deux joueurs de 
Côme remplissent ces conditions 
: le gardien Mauro Vigorito (35 
ans) et le défenseur Edoardo 
Goldaniga (32 ans). Derrière 
la vitrine glamour du lac et 
des investisseurs milliardaires, 
beaucoup de fondations restent 
fragiles. Ce n’est pas un hasard si 
le Mapei Stadium de Sassuolo a 
déjà été désigné comme solution 
de secours. Même au moment de 
célébrer, Côme avance encore 
avec des béquilles.
Briller en Serie A avec une 
armée de jeunes talents prêtés 
venus d’Espagne est déjà une 
prouesse remarquable. Mais le 
vrai défi commence maintenant 
pour Côme. Car dans un football 
italien fragilisé sportivement 
et économiquement, une 
qualification en Ligue des 
Champions ne peut pas 
simplement devenir une 
parenthèse glamour avant un 
retour brutal à la réalité. Le calcio 
n’a plus besoin de jolies vitrines 
éphémères. Il a besoin de clubs 
capables d’exister durablement 
au plus haut niveau européen pour 
moderniser tout l’écosystème. 
Côme a impressionné par ses 

idées, son audace et sa capacité 
à valoriser des pépites comme 
Nico Paz. Mais faire émerger 
des talents appartenant souvent à 
d’autres puissances européennes 
ne suffira pas éternellement 
à construire une vraie stature 
continentale. Une campagne 
européenne ratée avec un simple 
aller-retour en phase de ligue 
transformerait rapidement le 
conte de fées en rappel brutal 
des limites structurelles du 
projet. Et dans l’état actuel du 
football italien, ce serait un 
symbole particulièrement cruel. 
Côme mérite pleinement sa 
qualification et personne ne peut 
sérieusement lui retirer cela. 
Mais cette réussite agit aussi 
comme un miroir cruel pour la 

Serie A. Si un club sans tradition 
européenne récente, sans 
infrastructure totalement prête, 
sans véritable base italienne 
et avec un projet construit en 
accéléré peut dépasser Milan 
ou la Juventus aussi vite, alors 
le problème dépasse largement 
la réussite de Fàbregas. Le 
football italien traverse une crise 
de profondeur que même ses 
belles histoires ne peuvent plus 
masquer. Côme symbolise autant 
un exploit qu’un avertissement. 
Le calcio célèbre aujourd’hui une 
qualification historique au bord 
du lac. Il devra peut-être demain 
se demander pourquoi ses géants 
ont laissé autant d’espace à un 
nouveau venu pour venir leur 
prendre la lumière.

Victime d’une blessure au 
pied, Ramy Bensebaïni 
avait fait l’impasse sur 

les deux derniers matchs de la 
saison du Borussia Dortmund. 
Désormais rétabli, il est attendu 
aujourd’hui au CTN de Sidi 
Moussa pour le début du 
regroupement des Verts. 
Sa présence à ce stage de 
préparation au Mondial rassure 
tout le monde et lève les derniers 
doutes sur sa participation à la 
Coupe du monde 2026. Certes, 
Niko Kovac, son entraîneur à 
Dortmund, avait déjà confirmé 
que cette blessure ne remettait 
absolument pas en cause sa 
participation au Mondial. 
Après un mois sans jouer, 
Ramy Bensebaïni effectuera, à 
son arrivée au stage, des tests 

médicaux et physiques, car la 
prudence est de mise chez le staff 
technique de l’EN. D’ailleurs, 
il est fort possible qu’il soit 
dispensé du premier match 
amical contre les Pays-Bas, 
prévu le 3 juin, le staff technique 
ne souhaitant prendre aucun 
risque inutile avec lui.
D’attaque face à l’Argentine
Pendant le stage, Ramy 
Bensebaïni bénéficiera de toute 
l’attention du staff technique 
et devrait faire l’impasse sur 
le premier match amical, voire 
même sur celui du 10 juin 
contre la Bolivie. Le but est 
qu’il soit à 100 % de ses moyens 
physiques pour la grosse affiche 
face à l’Argentine le 17 juin. 
À cet effet, il sera soumis à un 
programme d’entraînement 

individuel concocté par le 
préparateur physique. Afin de 
parfaire sa condition athlétique, 
il bénéficiera de trois semaines 
complètes de préparation 
et de tests physiques sous 
la supervision de Vladimir 
Petkovic, qui tient à ce qu’il soit 
apte avant la grande explication 
avec les champions du monde 
argentins. Ramy Bensebaïni, qui 
fréquente le haut niveau avec son 
club allemand, notamment avec 
l’enchaînement des matchs en 
Ligue des champions, possède 
l’expérience des grands rendez-
vous. Un atout non négligeable 
pour le coach national lorsqu’il 
fera ses choix pour l’équipe 
type. En plus, son association 
dans l’axe central avec Aïssa 
Mandi sera déterminante pour 

solidifier l’arrière-garde, qui sera 
à rude épreuve face aux assauts 
offensifs de Messi et consorts.
Une escale à Marseille qui ravive 
les rumeurs
Profitant de ses derniers jours 
de repos, Ramy Bensebaïni a 
été aperçu samedi à Marseille. 
Son court séjour privé dans la 
cité phocéenne a enflammé les 
réseaux sociaux de l’OM, une 
réaction normale quand on sait 
que le défenseur algérien est 
dans le viseur du club marseillais 
depuis un bon moment. En réalité, 
Marseille n’était qu’une escale 
pour Ramy Bensebaïni avant de 
rentrer au pays et rejoindre le 
groupe au CTN de Sidi Moussa 
pour l’entame du regroupement. 
Néanmoins, cette virée dans la 
ville sudiste n’écarte pas pour 

autant la possibilité d’un transfert 
à l’OM cet été, car, d’après son 
proche entourage, il est séduit 
par le projet marseillais. Par 
ailleurs, en quête d’un temps de 
jeu plus régulier après une saison 
marquée par la rotation imposée 
par Niko Kovac, il serait attentif 
à l’intérêt du club français. À 
bientôt 31 ans, Ramy Bensebaïni 
entre dans une phase charnière de 
sa carrière. Pour l’heure, l’OM 
cherche à faire baisser le montant 
exigé par le Borussia Dortmund, 
qui tournerait autour de 20 
millions d’euros. Pour espérer 
l’avoir à un prix moins élevé, 
l’OM s’appuie sur la volonté 
claire du natif de Constantine de 
concrétiser ce transfert.

M. Stitou
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En Bref...Ce drôle de robot gonflable venu de Chine peut 
marcher sur l’eau

Les batteries au sodium 
une alternative aux batteries lithium ?

Les injecteurs assurent 

une combustion efficace du 
moteur. Zoom sur leur rôle, 

leur entretien et l’alternative 

économique et durable du 
reconditionné.

Élément clé du système 
d’injection, l’injecteur 
optimise la performance 

du moteur en assurant la juste 

dose de carburant. Aujourd’hui, 

face à la hausse du coût des 

pièces détachées neuves et 

aux enjeux écologiques, les 

injecteurs reconditionnés 

apparaissent comme une 

solution de plus en plus prisée 

par les automobilistes.

Le rôle central des injecteurs 

dans la performance moteur

Présents dans tous les véhicules 

modernes à injection, les 

injecteurs ont pour mission de 

pulvériser le carburant dans la 

chambre de combustion avec 

précision. Ce dosage optimal 

permet une combustion efficace, 
contribuant à la réduction des 

émissions polluantes et à une 

meilleure consommation de 

carburant. À titre d’exemple, 

un injecteur défectueux peut 

augmenter la consommation de 

15 à 20 %.

La précision de l’injection est 

d’autant plus cruciale sur les 

moteurs modernes, équipés 

de systèmes haute pression, 

notamment les injecteurs à 

rampe commune (common 

rail) développés par Bosch ou 

Siemens. 

Ces technologies peuvent 

atteindre une pression de 2 

000 à 2 500 bars, garantissant 

une atomisation très fine du 
carburant pour un rendement 

optimal. Face au prix élevé des 

pièces neuves, de plus en plus 

de conducteurs se tournent vers 

des injecteurs reconditionnés. 

Ces pièces, d’origine 

constructeur, sont démontées, 

nettoyées, remises à neuf avec 

des composants de qualité 

équivalente et testées selon les 

normes strictes des fabricants 

(Bosch, Delphi, Denso, 

Siemens…).

On dirait un jouet et pourtant 
ce robot humanoïde, créé par 

des chercheurs chinois, est 
capable de réaliser beaucoup 
plus de choses que n’importe 

quel robot humanoïde du 
moment.

Lors du CES 2026 à 
Las Vegas, les robots 
humanoïdes ont attiré 

l’attention. Ces robots qui 
reprennent des proportions 
humaines ont rarement un visage 
et il y a toujours quelque chose 
d’anxiogène à les observer nous 
singer.

Face à eux, il est difficile de 
savoir si le robot GrowHR, mis 
au point par des chercheurs 
de l›Université des sciences et 
technologies du Sud (SUST), à 
Shenzhen (Chine), fait partie de 
la même famille. Et pourtant... 

D›abord, son esthétique : il est à 
la fois mignon et un peu étrange, 
comme si un ingénieur avait 
croisé un dessin animé et un 
prototype de laboratoire. Mais, 
hormis son aspect qui l›éloigne 
franchement de l›ambiance 
martiale et sérieuse des robots 
humanoïdes, il dispose d›atouts 
que les autres n›ont pas. Le robot 
est souple, capable de modifier 
sa taille pour se faufiler dans des 
espaces restreints et même de 
marcher sur l›eau ou de voler !

Les chercheurs ont publié leur 
étude dans la revue Science 
Advances. Ils y expliquent 
comment le robot s›inspire du 
développement osseux humain 
pour aller plus loin que les autres 
robots humanoïdes du moment. 
Ces derniers sont lourds et 
rigides. Ils peuvent facilement 
se casser et blesser les personnes 
aux alentours en cas de chute.

Pour le GrowHR, les chercheurs 
ont imité le principe des os 
humains qui sont à la fois solides 
et légers. L›équipe a ainsi créé 
l›équivalent d›os humains. 
La structure de son robot est 
constituée de chambres à air

 souples et étanches, enveloppées 
d›une enveloppe textile 
résistante. Lorsque de l›air est 
injecté dans ces chambres, les 

membres du robot peuvent 
s›étirer jusqu›à plus de trois fois 
leur longueur initiale. Cela leur 
confère une rigidité suffisante 
pour que le robot puisse marcher 
et transporter des charges. Il 
reste suffisamment souple pour 
encaisser les chocs éventuels.

Le robot parfait et rigolo

Ses os et ses membres sont 
raccordés entre eux par 
l’équivalent de tendons, sous 
forme de câbles de tension. 
Ils sont animés par des petits 
moteurs et des guides en fibre de 
carbone

. Si le robot peut « grandir », 
il peut aussi « réduire » ses 
dimensions pour se faufiler un 
peu partout. En dégonflant les 
chambres des membres, il peut 

se réduire à 36 % de sa hauteur 
et à 61 % de sa largeur.

Autre atout : il est ultra léger. 
Avec son poids de 4,5 kilos et 
ses membres qui font office de 
bouées, il peut flotter, nager et 
marcher sur l’eau. En s’équipant 
de rotors, étant donné sa faible 
masse, il peut également voler 
comme un drone.

Son côté gonflable présente aussi 
une garantie de sécurité pour les 
personnes qui l’entourent. S’il 
perd son contrôle, il ne blessera 
personne.

Pour le moment, ce GrowHR 
n’est qu’un prototype de 
laboratoire. Il est encore limité 
dans certaines situations, 
notamment dans l’eau, où son 
enveloppe étanche affecte sa 
motricité. Si l’aspect est très 
éloigné d’un Terminator rigide, 
ses capacités sont prometteuses 
surtout s’il s’agit de s’adapter à 
des environnements complexes.

Il pourrait alors se faufiler 
partout lors de missions de 
recherche, faire des sauts de 
puce avec ses rotors et se rendre 
dans des endroits inaccessibles 
par d›autres robots. Peut-être 
même qu›il serait aussi doué à 
la maison comme assistant aux 
tâches ménagères.

Depuis plusieurs 
décennies, les batteries 
au lithium-ion se sont 

imposées comme la technologie 
de référence dans les secteurs 
de l’électronique, des véhicules 
électriques et des énergies 
renouvelables.

Bien qu’elles soient cruciales 
pour la transition énergétique 
et la mobilité électrique, leur 
production soulève de plus 
en plus de questions liées à la 
disponibilité des ressources et 
à leur impact environnemental. 
En effet, l’extraction du lithium 
repose sur des ressources 
limitées et engendre des 
impacts environnementaux 
considérables.

Des alternatives émergentes face 
aux limites des batteries lithium-
ion

Il ne faut pas non plus oublier le 
recyclage des batteries lithium-
ion qui est plutôt coûteux et 
complexe. Face à toutes ces 

contraintes, les chercheurs 
explorent des solutions 
alternatives plus durables.

Parmi elles, les batteries au 
sodium suscitent un intérêt 
croissant. L’abondance du 
sodium, le faible coût de 
production et le potentiel en 
matière de durabilité en font une 
alternative prometteuse.

À l’instar des batteries 
lithium-ion, celles au sodium 
fonctionnent grâce à un 
déplacement réversible d’ions 
entre une électrode négative 
(anode) et une électrode positive 
(cathode). Les ions assurent donc 
le transport de charge au sein de 
la batterie.

Lors du chargement de la batterie, 
les ions sodium migrent de la 
cathode vers l’anode, tandis que 
le mouvement inverse se produit 
lors de la décharge, permettant 
de fournir de l’énergie électrique.

Un fonctionnement similaire, 
mais des performances 

différentes
Dans les batteries lithium, ce 
rôle est assuré par des ions 
lithium. Le fonctionnement est 
donc similaire, mais les deux 
types de batteries présentent 
tout de même des différences 
notables. La différence de taille 
et de masse ionique entre les 
ions sodium et lithium influence 
effectivement les performances 
électrochimiques des batteries.

Les ions sodium possèdent un 
rayon ionique plus important. Ils 

s’insèrent donc plus difficilement 
dans certains matériaux 
d’électrode, ce qui se traduit 
par une densité énergétique 
inférieure à celle des batteries 
lithium-ion.

En revanche, la disponibilité 
du sodium et l’utilisation de 
matériaux moins coûteux avec 
un impact environnemental 
réduit représentent des atouts 
majeurs pour l’adoption à grande 
échelle des batteries au sodium.



Sara Boueche

Parmi les grandes 
figures féminines de 
la chanson algérienne 

d’expression kabyle, certaines 
artistes demeurent injustement 
méconnues des nouvelles 
générations, malgré une 
contribution majeure au 
patrimoine musical national. Le 
destin de Bahia Ferrah illustre 
avec force cet oubli injuste. 
Nombreux sont les mélomanes 
qui continuent d’écouter et de 
fredonner ses chansons sans 
même connaître le nom de 
celle dont la voix mélodieuse 
accompagna pourtant le maître 
incontesté de la chanson kabyle, 
Slimane Azem, dans deux de ses 
œuvres les plus emblématiques.

De son véritable nom Fatima-
Zohra Bounouar, Bahia Ferrah 
naît en 1917 dans la région 
de Bouira. Comme nombre 
de chanteuses de son époque, 
elle est contrainte d’adopter un 
pseudonyme, dans un contexte 
social où l’exercice artistique 
féminin demeurait fortement 
marqué par les tabous et les 
préjugés. Très tôt confrontée à 
l’adversité, elle perd ses parents 
dès son jeune âge et est recueillie 
par son oncle installé en Tunisie. 
C’est dans ce pays voisin qu’elle 

découvre précocement son 
inclination pour les arts et intègre 
un centre de formation artistique 
où elle apprend la danse orientale.

À seulement quatorze ans, en 
1931, elle rejoint France afin 
de poursuivre sa formation 
artistique. Installée à Paris, elle 
fréquente les milieux culturels 
maghrébins et côtoie plusieurs 
grandes figures artistiques de 
l’époque, parmi lesquelles 
Mohamed El Jamoussi, Kamel 
Slaoui, ainsi que les grandes 
voix de la chanson kabyle telles 
que Allaoua Zerrouki, Kamal 
Hamadi, Cherif Kheddam ou 
encore Akli Yahiatene.

Bahia Ferrah entame d’abord 
une carrière dans la chanson 
arabe. Dès 1949, elle enregistre 
plusieurs disques 78 tours 
contenant des titres remarqués 
tels que « Ya Omri Lik », « Rayeh 
Madoum » ou encore « Ya lli 
qellaqtou ». Sa voix, empreinte 
de douceur mais également 
de mélancolie, lui permet 
progressivement de s’imposer 
dans le paysage musical nord-
africain.

La rencontre décisive avec 
Slimane Azem survient en 1957. 
Séduit par son timbre singulier, 
le maître de la chanson kabyle 

fait appel à elle pour interpréter 
en duo deux chansons devenues 
cultes : « Nek ak d kem » et « 
Atas ay sebregh ». Ces œuvres 
occupent une place particulière 
dans le répertoire de Slimane 
Azem, puisqu’elles abordent 
pour la première et presque 
unique  fois la thématique 
sentimentale dans son œuvre.

« Atas ay sebregh » demeure 
notamment l’une des chansons 
les plus marquantes de cette 

collaboration artistique. Le texte 
mêle subtilement la douleur 
de l’exil à celle de l’amour, 
à travers la plainte poignante 
d’une femme abandonnée par 
son fiancé parti en France et resté 
silencieux. Cette œuvre, devenue 
un véritable hymne sentimental, 
connaîtra un immense succès 
populaire et traversera les 
décennies sans perdre de sa 
puissance émotionnelle. Son 
influence touchera même 

Matoub Lounès, qui reprendra 
son air musical dans l’hommage 
consacré à Slimane Azem au sein 
de l’album Tamsalt n Slimane, 
publié en 1983.

Bahia Ferrah collabore également 
avec Akli Yahiatene dans la 
chanson « Inès i mlaâyoun 
taouès », autre pièce majeure de 
son parcours artistique. Après 
l’indépendance de l’Algérie en 
1962, elle regagne définitivement 
son pays natal, exprimant son 
attachement à la terre retrouvée 
dans la célèbre chanson « Thfouk 
el ghorba thfouk ».

Au cours de sa carrière, près 
d’une cinquantaine de chansons 
de Bahia Ferrah sont enregistrées 
à la Radio nationale Chaîne 2, 
témoignant de l’importance de 
son héritage musical. Pourtant, 
malgré cette contribution 
considérable à la culture 
algérienne, l’artiste s’éteint dans 
une relative indifférence le 24 
avril 1984, avant d’être enterrée 
dans la plus grande discrétion.

Aujourd’hui encore, la mémoire 
de Bahia Ferrah mérite d’être 
réhabilitée, tant son parcours 
artistique et humain constitue 
une page essentielle de l’histoire 
de la chanson algérienne.

La montée des marches de 
l’acteur de « Grease », John 
Travolta, au festival cannois 
a ravivé une vieille théorie 
complotiste qui s’attache, 

depuis des décennies, à 
prouver que nombre de 

célébrités ont été remplacées 
par des sosies ou des clones

Béret blanc vissé sur la tête, 
petites lunettes discrètes, 
barbe effilée de trois 

jours : arrivée sur la croisette 
pour la 79e édition du Festival 
de Cannes le 15 mai, l’acteur 
John Travolta a fait fureur. 
L’interprète de Danny Zucco, 
dans le film Grease, a surpris par 
son nouveau look, mais aussi par 

un physique quelque peu rajeuni.

Il n’en fallait pas plus pour 
enflammer la sphère complotiste 
qui s’est empressée de relancer 
l’une de ses théories préférées : 
celle des célébrités remplacées 
par des clones. « Pour moi, ce 
n’est pas lui. C’est un acteur, ok, 
mais il y a un masque », alerte 
un internaute sur TikTok. Quand, 

sur X, une autre dénonce : « 
Apparence rajeunie de 30 ans, ce 
n’est plus le même homme ».

Ariana Grande, Jim Carrey et 
Paul McCartney

John Travolta n’est pas le 
premier à avoir été la cible de la 
surprise et de l’incompréhension 
de ses admirateurs (et de 

ses détracteurs, aussi). Il y a 

quelques mois, en mars dernier, 

c’est Jim Carrey qui avait été 

soupçonné de clonage. L’acteur 

américain était resté plutôt très 

discret ces dernières années. Ses 

fans avaient donc (re) découvert, 

lors de la remise de son prix 

d’honneur à la cérémonie des 

César, son « nouveau » visage, 

forcément vieillissant (aussi 

soupçonné d’être un poil botoxé, 

même s’il n’a jamais confirmé).

Mais cette théorie très populaire 

sur les réseaux sociaux ne date 

pas d’hier. Entre 1969 et 2010, 

Ariana Grande, Avril Lavigne, 

Selena Gomez ou encore, bien 

avant elles, Paul McCartney, en 

avaient déjà fait les frais. 

Festival de Cannes 2026
Comment la venue de John Travolta a relancé la fumeuse 

théorie complotiste sur les clones

Bahia Ferrah, la voix oubliée qui accompagna 
Slimane Azem
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L’événement sportif se 
déroulera du 11 juin au 19 
juillet aux Etats-Unis, au 
Canada et au Mexique.

Shakira a dévoilé, samedi 
23 mai sur Instagram, le 
clip de l’hymne officiel de 

la prochaine Coupe du monde, 
Dai Dai, qu’elle cosigne avec 
le chanteur nigérian Burna Boy. 
Le footballeur français Kylian 
Mbappé, l’Anglais Harry Kane et 
l’Argentin Lionel Messi font une 
apparition sur la vidéo déjà likée 

par deux millions d’internautes.
L’artiste colombienne aux 30 ans 
de carrière et plus de 90 millions 
de disques avait déjà eu cet 
honneur lors de l›édition 2010 de 
la Coupe du monde en Afrique du 
sud avec le tube Waka Waka. Le 
Mondial 2026, le plus important 
de l›histoire avec 48 équipes 
engagées, se déroulera du 11 juin 
au 19 juillet aux Etats-Unis, au 
Canada et au Mexique.
«Allez, allez», en italien, le 

titre Dai Dai a été dévoilé en 

intégralité le 14 mai. Le même 

jour, la Fifa a annoncé sur X un 

concert lors de la mi-temps de 

la finale de la Coupe du monde, 
le 19 juillet à New York, au 

stade du New Jersey «avec les 

superstars Madonna, Shakira et 

BTS, dirigées par Chris Martin 

de Coldplay». Shakira a confirmé 
qu›elle interpréterait la chanson 

officielle du tournoi, Dai Dai à 
cette occasion.

Les 
références aux jeux vidéo de 
l’univers Mario ne manquent 

pas dans « Super Mario 
Galaxy, le film ». Expert et 
contributeurs témoignent

Un film pèse dans le 
game. Sorti mi-avril, 
Super Mario Galaxy, 

le film est le plus gros succès 
cinéma de l’année. Le premier 
(Super Mario Bros, le film) et le 
deuxième volet adaptés de jeux 
vidéo dépassent, à eux deux, les 
2 milliards de dollars de recettes. 
Au-delà des chiffres, ce nouveau 
succès de Nintendo émerveille 
autant qu’il divise. Nagla, qui 
officie sur Jeuxvideo.com et dans 
le podcast FLAN-Faut l’ANimer, 
et nos lecteurs, posent leur regard 
sur ce long métrage venant d’une 
autre Galaxy.
Harmonie, « un acte manqué » ?
« Pour tout public », voici l’un 
des superpouvoirs de Super 
Mario Galaxy, le film. « Il y 
a des références à des jeux 

vidéo obscurs qui datent d’il y 
a quarante ans, mais aussi à de 
jeux plus récents, disponibles sur 
Switch », détaille Nagla. De quoi 
donc réunir petits et grands. « J’ai 
adoré le premier film que j’avais 
vu avec mes enfants qui n’avaient 
alors droit qu’à ma vieille Super 
Nintendo, avant de découvrir la 
Switch, témoigne notre lecteur 
de 50 ans. On a partagé pas mal 
de références avec ce deuxième 
film, qui est tout aussi génial que 
‘’Super Mario Bros’’. » Ce long 
métrage, toujours en salles, invite 
le public à suivre les aventures de 
Mario, Luigi et de leurs amis dans 
l’espace, au cours desquelles 
Harmonie doit être sauvée.
Le choix de faire de la princesse 
la protagoniste de l’histoire est 
l’autre idée lumineuse de Super 
Mario Galaxy, le film. « On la 
voit tout de suite douce et très 
puissante face aux ennemis, puis 
avec les Lumas, des personnages 
issus des deux jeux vidéo ‹›Mario 
Galaxy›› », observe Nagla. 

Harmonie est « un personnage 
important, très apprécié des fans, 
poursuit-il. Les scénaristes ont 
créé une relation intéressante 
entre elle et Peach. On sent 
cette histoire de sororité entre 
les deux. » Mais ce récit ne 
tient pas jusqu’à la fin du film. 
« C’est dommage qu’Harmonie 
disparaisse rapidement, regrette 
notre expert de 37 ans. Je ne sais 
pas si c’est un acte manqué, mais 
je peux comprendre la déception 
de certains fans. » Une fausse 
note donc, à la différence de la 
musique.
« La musique vient toujours au 
bon moment »
Au-delà de l’aspect purement 
visuel de Super Mario Galaxy, le 
film, ce sont bien les références 
musicales qui font vibrer la fibre 
nostalgique des spectateurs. 
« La musique m’a marqué, 
notamment ces petites notes 
qui sont balancées à un instant 
précis, souligne Nagla. Elle 
vient toujours au bon moment, 

notamment 
lorsque Mario et Luigi se baladent 
sur une carte de jeux vidéo ou 
lors d’une séquence de baston, 
où il va y avoir les trois bonnes 
petites notes de ‘’Mario Galaxy’’. 
» Notre expert serait même tenté 
de réaliser une expérience : « ce 
serait bien de regarder ce film 
juste en l’écoutant et en essayant 
de repérer d’où vient chacun des 
petits thèmes qui sont balancés. » 
Avis aux fans !
Le rythme de Super Mario 
Galaxy, le film est soutenu, 
tout comme l’apparition des 
personnages qui, là encore, a de 
quoi ravir plus d’un mordu de 
l’univers du célèbre plombier. 
« J’ai trouvé que la séquence 
inspirée de Donkey Kong était 
très chouette, rapporte Maya, 
notre contributrice de 26 ans. 
Aussi, le combat entre Peach et 
le directeur du Casino, où l’on 
aperçoit des personnages comme 
les pingouins ou encore Birdo [un 
personnage rose avec un nœud 

rouge 
sur la tête] » Une sorte de cache-
cache jubilatoire. Nagla, lui, a 
notamment relevé la présence 
de Star Fox. Une apparition loin 
d’être innocente.

L’espoir d’un « Avengers des 
films Nintendo »

Car dans ce riche univers de 
Mario adapté dans Super Mario 
Galaxy, le film, il y a aussi des 
« placements commerciaux ». 
L’apparition de Star Fox en est la 
parfaite illustration. « Il y a une 
promotion de ce qui est attendu 
en jeu vidéo, assure Nagla. 
Nintendo a récemment annoncé 
un ‘’remaster’’ d’un jeu qui était 
sorti sur Nintendo 64. » Pour 
autant, faut-il voir dans l’absence 
de certains personnages des 
pistes pour d’éventuels autres 
films d’animation ? « On sait déjà 
qu’il y a a priori un film autour 
de Donkey Kong en préparation, 
donc c’est pour cette raison qu’il 
n’est pas dans le deuxième volet 
», précise Nagla, qui voit plus 
loin pour l’univers Mario sur 
grand écran.
« Il y a cette rumeur qui m’amuse 
qui est qu’à la fin, on arriverait à 
un Avengers des films Nintendo, 
s’enthousiasme l’expert. Il y a 
cette série de jeux de baston qui 
regroupe tous les personnages 
Nintendo et plein d’autres 
personnages de jeux vidéo qui 
s’appellent les Smash Bros. Créer 
un film dans lequel tous les héros 
se rencontreraient, ça pourrait 
ravir beaucoup de monde. » 
Nintendo ne devrait donc pas 
de si tôt mettre fin à la partie 
cinématographique de Mario.

 Super Mario Galaxy 
 « Ce serait bien de regarder ce film juste en l’écoutant », 

note un expert

Coupe du monde 2026
 Shakira dévoile le clip de «Dai Dai», l’hymne officiel avec 

Kylian Mbappé et Lionel Messi
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La cuisson au barbecue 
peut engendrer 
des substances 

potentiellement nocives pour 
la santé. Faut-il pour autant 
la diaboliser ? Éclairage 
avec Jérôme Caradec, 
diététicien-nutritionniste en 
région parisienne, et membre 
du réseau Diet France.
s beaux jours marque celui 
des repas à l’extérieur et 
du barbecue. Une cuisson 
souvent décriée en raison des 
substances potentiellement 
nocives qui se forment 
lorsqu’on grille des aliments 
- surtout la viande ! - à très 
haute température ou au 
contact direct des flammes. 
Doit-on y renoncer ? « Selon 
le World happiness report 
2025, les repas partagés 
sont fortement associés 
au bien-être, au bonheur 
et à la connexion sociale, 
rappelle d’emblée Jérôme 
Caradec. Or, le barbecue, 
au-delà du simple mode de 
cuisson, y participe. C’est 
un moment de convivialité 
et de partage avec la famille 
et les amis dont il serait 
dommage de se priver ! »
Ce mode de cuisson est-il 
vraiment mauvais pour la 

santé ?
La cuisson au barbecue 
peut générer deux types de 
substances cancérogènes :
•	 les amines 
hétérocycliques (AHC), qui 
se forment particulièrement 
sur les viandes très 
grillées ou carbonisées ;
•	 les hydrocarbures 
aromatiques polycycliques 
(HAP) issus de la fumée 
lorsque la graisse tombe 
sur les braises et qui se 
déposent sur les aliments.
« Certaines AHC sont classées 
comme probablement ou 
possiblement cancérogènes 
pour l’homme (groupe 2) 
par le CIRC, précise le 
diététicien-nutritionniste. 
Quant au benzo [a] pyrène, 
l’un des composés les plus 
connus des hydrocarbures 
aromatiques polycycliques 
(HAP), il est classé 
cancérogène avéré pour 
l’homme (groupe 1). Cela ne 

signifie pas que le barbecue 
provoque systématiquement 
un cancer : le risque 
dépend de la fréquence 
de consommation, des 
quantités, du type d’aliments 
et des modes de cuisson. »
Quelles sont les astuces 
pour réussir la cuisson 
au barbecue… sans 
danger pour la santé ?
Choix des aliments, maîtrise 
du feu, cuisson : bien 
utilisé, le barbecue est une 
méthode de cuisson tout 
à fait acceptable. Il peut 
même être compatible 
avec une alimentation 
saine ! La preuve…

Au gaz, au charbon ou 
encore vertical : quel 

barbecue choisir ?
Bien que le barbecue au 
charbon reste plébiscité 
par les amateurs de viande 
grillée, sa cuisson est 
plus délicate à maîtriser.
Le barbecue le plus 
problématique reste celui 
où les aliments sont placés 
directement au-dessus des 
braises. Pour limiter les 
risques, il est recommandé de 
maintenir une distance d’au 
moins 10 cm entre les braises 
et les aliments afin d’éviter 
une température trop élevée.
Jérôme Caradec
Diététicien-nutritionniste
Et d’ajouter : « En revanche, 
lorsque les aliments 
sont cuits à distance des 
flammes, ce phénomène est 
fortement réduit. Il existe 
des alternatives comme les 
barbecues à gaz, électriques 

ou encore verticaux, dans 
lesquels les flammes ne 
sont pas en contact direct 
avec les aliments et où les 
graisses s’écoulent dans 
un compartiment dédié. 
Certains modèles intègrent 
même un réservoir d’eau 
permettant de limiter la 
formation de fumées. »
Côte de bœuf, filet mignon, 
entrecôte, poulet : quelle 
viande privilégier ?
Le diététicien-nutritionniste 
recommande de choisir des 
morceaux de viande peu gras.
Plus la viande est grasse, plus 
la graisse va tomber sur les 
braises et former des HAP.
Jérôme Caradec
Mieux vaut privilégier 
des morceaux maigres - 
rumsteck, bavette, faux-filet 
ou encore filet mignon de 
porc - et peu épais. La cuisson 
sera ainsi plus rapide et 
moins de molécules nocives 
se formeront. Enfin, n’en 
déplaise aux amoureux de 
saucisses grillées : évitez de 
les piquer pendant la cuisson 
afin de limiter l’écoulement 
des graisses dans les braises.

Légumes, brochettes 
de viande, alternatives 

végétales : comment 
rendre le barbecue plus 

sain ?
Chips, viandes rouges, 
sauces grasses et salées, 
alcool, glaces : le barbecue 
coche rarement toutes les 
cases côté nutrition. La bonne 
nouvelle ? Vous pouvez 
facilement changer la donne.
•	 « Pour équilibrer 

un repas au barbecue, 
augmentez votre apport en 
légumes avec des crudités 
en entrée, par exemple, une 
ratatouille ou un taboulé 
maison, détaille le spécialiste.
•	 Vous pouvez 
également varier les sources 
de protéines en remplaçant 
les traditionnelles saucisses 
par du poisson - notamment 
ceux riches en oméga-3 
comme les sardines ou le 
maquereau - en privilégiant 
la volaille (brochettes de 
dinde, cuisses de poulet 
sans la peau…) ou des 
alternatives végétales 
(tofu ferme, seitan…). »
•	 Pour le dessert, on 
troque les glaces industrielles 
contre des sorbets maison 
ou des brochettes de fruits.
Enfin, si vous êtes amateur 
de la saveur grillée 
caractéristique du charbon 
de bois, limitez-vous à 
un ou deux barbecues par 
mois et accompagnez-les 
de fruits et de légumes.
Faire mariner les aliments
Faire mariner la viande 
et le poisson est l’une des 
méthodes les plus efficaces 
pour réduire la formation 
de composés nocifs. 
Selon l’étude Effect of 
marinades on the formation 
of heterocyclic amines in 
grilled beef steaks publiée 
en 2008 dans Journal of food 
science, mariner la viande 
avant sa cuisson dans un 
mélange d’huile, d’herbes 
fraîches ou d’épices 
réduit significativement 

la formation d’AHC.
« Privilégiez les marinades 
avec des herbes aromatiques 
(romarin, thym, origan, 
basilic…) et/ou des épices 
(curcuma, gingembre…) 
et/ou des ingrédients 
acides (citron, vinaigre…). 
Grâce à leur richesse en 
antioxydants et à leur 
acidité, ces ingrédients 
protègent tout en rehaussant 
la saveur et en attendrissant 
les aliments », précise le 
diététicien-nutritionniste.
Et d’ajouter : « Vous pouvez 
ajouter de l’huile d’olive 
pour lier les ingrédients, 
mais veillez à bien égoutter 
l’aliment avant de le cuire 
afin d’éviter que la graisse 
ne tombe dans les braises ou 
les flammes. En revanche, 
limitez les marinades très 
sucrées (miel, sucre) : 
bien qu’elles améliorent 
le goût, les sucres peuvent 
favoriser la formation de 
composés indésirables 
à haute température. »
Conseils pour bien 
nettoyer son barbecue
« L’entretien régulier de 
votre barbecue limite 
l’accumulation de résidus 
carbonisés et de graisses, 
susceptibles de générer des 
composés nocifs », rappelle 
Jérôme Caradec. Alors, 
après chaque utilisation :
•	 nettoyez les grilles 
encore tièdes pour retirer 
les résidus carbonisés ;
•	 videz et 
nettoyez le bac de 
récupération des graisses ;
•	 retirez les cendres 
une fois refroidies.
Sardines, dorade, bar, 
maquereau : et si on 
grillait du poisson ?
Souvent oublié, le poisson 
a pourtant toute sa place au 
barbecue ! Rapide à cuire, 
il nécessite des temps de 
cuisson plus courts, ce 
qui limite la formation de 
composés indésirables liés 
aux hautes températures. 
Savoureux et plus léger, il 
permet de varier les plaisirs… 
sans alourdir le repas ! Une 
bonne façon de profiter 
du barbecue autrement.

LA CUISSON AU BARBECUE : 

bonne ou mauvaise pour la santé ?
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Apartir d’une feuille, d’une 
tige ou d’un morceau de 
racine, on peut engendrer 

de très belles plantes. C’est la 
technique du «bouturage». Placé 
dans des conditions spéficiques, 
le fragment prélevé forme des 
racines, puis une nouvelle plante, 
identique à celle dite «mère». 
Il s’agit là de l’extraordinaire 
faculté des jeunes tissus végétaux 
à produire les organes qui leur 
manquent pour devenir une 
plante à part entière.
Comment bouturer un avocat?
Débarrassez le noyau d’un avocat 
bio (pour un bon résultat) de 
sa chair. Piquez-le avec 3 ou 4 
épingles ou cure-dents, et posez 
le tout sur un verre de façon que 
la base aplatie du noyau soit 
immergée sur au moins 2 cm. 
Placez le verre dans un endroit 
chaud, près d’une fenêtre. Un 
mois plus tard, observez si le 
noyau s’est ouvert et si un germe 
apparaît. Il est prêt à être planté 
lorsque le germe est devenu 
racine (au moins 3 cm) et qu’un 
bourgeon est présent (env. 2 
mois). Enterrez alors sa base dans 
un pot rempli de terreau, racine 
vers le bas. Installez le plant dans 
un endroit lumineux, arrosez-le 
régulièrement mais sans excès. 
Comptez une dizaine de jours 
pour voir poindre les premières 
feuilles
L’astuce. Pour une germination 
plus courte (environ 15 jours), 
enveloppez le noyau dans 
du papier absorbant mouillé. 
Enfermez le tout hermétiquement 
dans une boîte en plastique.

Ça marche aussi avec la mangue 
(retirer la coque dure qui enferme 
la graine), le litchi, la datte, le 
néflier du Japon...

Comment bouturer du 
gingembre et du curcuma ?

Choisissez un morceau de 
rhizome vigoureux. Remplissez 
un pot large (Ø 35 x H 30 cm) de 
terreau. Posez le rhizome à plat, 
enfoncez-le un peu, et rajoutez 
du terreau sans le recouvrir. 
Arrosez copieusement, puis très 
modérément, jusqu’à l’apparition 
des jeunes pousses. Maintenez 
toujours humide en surface. Vous 
pourrez récolter des rhizomes 
frais au bout de cinq à six mois.
A savoir : pour se développer, 
le gingembre et le curcuma 
ont besoin d’une température 
comprise entre 22 et 25°C.

Comment bouturer un 
papyrus?

Un original ce papyrus : c’est la 
seule plante à se bouturer de cette 
façon ! Coupez une de ses tiges 
avec sa couronne de feuilles. 
Raccourcissez ces dernières 
des deux tiers de leur longueur. 
Remplissez un verre d’eau et 
plongez-y la tige, la tête vers le 
bas. Maintenez le niveau d’eau. 
En quelques jours, des racines 
vont pousser à la base des feuilles, 
vers le bas, puis des jeunes tiges 
feuillues, vers le haut. Enterrez la 
bouture en laissant hors de terre 
une grande partie des nouvelles 
tiges.
Comment bouturer un lierre ?
Couvrez un grand verre rempli 
d’eau avec du film plastique percé 
de quelques trous. Introduisez 

dans chacun une tige de lierre 
de 12 à 15 cm, sans feuilles, sauf 
celles de l’extrémité. Quand les 
racines qui apparaissent le long 
des tiges mesurent environ 3 cm, 
vos jeunes lierres sont bons à 
planter.
L’alternative : plantez 5 tiges, 
effeuillées comme précédemment 
dans un pot rempli de terreau à 
semis. Arrosez et piquez sur les 
bords 2 à 3 piques à brochette. 
Enfermez le pot dans un plastique 
transparent à l’envers (ouverture 
vers le bas) : les piques 
empêcheront le plastique de 
toucher les lierres en bouturage. 
Maintenez le terreau humide 
et placez au chaud (18 à 20°C). 
Quand de nouvelles feuilles 
apparaissent, vos boutures sont 
enracinées. Rempotez dans un 
terreau pour plantes vertes.
Ça marche aussi avec la misère, 
le pothos, le ficus...
Comment bouturer des patates 

douces ?
Achetez une patate douce dans 
un magasin bio (elle produira 
des tiges plus vite). Posez-la 
verticalement sur un vase à col 
étroit. Remplissez celui-ci d’eau 
jusqu’à ce qu’un quart environ 
du tubercule soit immergé. Sous 
une dizaine de jours, des racines 
apparaissent dans l’eau, et des 
tiges sortent de la partie non 
immergée du tubercule. Certaines 
variétés donnent de jolies feuilles 
pourpres.
A savoir : il est facile de faire 
raciner dans l’eau les extrémités 
des jeunes tiges afin de les planter 
dans les jardinières estivales : ce 

feuillage exubérant met en valeur 
les fleurs d’été.
Ça marche aussi avec la 
pomme de terre, l’ail, l’oignon, 
l’échalote...
Les clés pour réussir de belles 

boutures
Veillez à maintenir une forte 
humidité, tant dans l’atmosphère 
qu’au niveau du terreau. Ce 
dernier doit être drainant : 
ajoutez une grosse poignée de 
perlite, ou de sable grossier, pour 
l’équivalent de 5 l de terreau 
spécial plantes vertes.
Prélevez vos boutures sur une 
plante saine (sans parasite 
ni maladie), et de croissance 
vigoureuse. Les noyaux doivent 
provenir de fruits bien mûrs et 
bio.
Le printemps est la période idéale, 
c’est celle de pleine croissance 
des plantes. En hiver, placez vos 
boutures près d’une source de 
chaleur.

Quelles sont 5 plantes qui se 
reproduisent facilement par 

bouture ?

La bouture de tige est une 
méthode simple pour multiplier 
vos plantes préférées. Les plantes 
comme le bégonia, le Ceropegia, 
le Dieffenbachia, le Scindapsus et 
le Peperomia se prêtent bien à ce 
type de bouturage.
Quelles plantes ne peut-on pas 

bouturer ?
En général, toutes les plantes 
d’intérieur qui ont des tiges 
peuvent se bouturer soit dans 
l’eau, soit dans la terre. En 
revanche, les plantes grasses 
et les plantes d’extérieur se 
bouturent directement en terre.

Est-ce qu’une branche peut 
faire des racines ?

Une plante ne se reproduit pas 
nécessairement au moyen d’une 
fleur ou d’un fruit, certaines 
variétés n’en ont pas besoin et 
poussent à partir d’une branche, 
d’une feuille ou d’une racine. 
Quand une branche ou une 
feuille est coupée, la plante peut 
fabriquer des racines à partir de 
la coupure.

2026 s’annonce sous le signe 
de la transparence côté 
mode. Dans son rapport 

annuel, Pinterest révèle qu’une 
matière en particulier sera la 
grande tendance de l’année à 
venir. D’après la plateforme, il 
s’agit d’un style qui apporte «une 
élégance inattendue à tout».
On l’a déjà vue chez de 
nombreuses célébrités cette 
année, notamment sur la robe 
de mariée de Lauren Sánchez, 
portée en juin 2025 et signée 
Dolce & Gabbana, mais aussi sur 
les podiums des défilés automne-
hiver 2025-2026, chez Dior, 
Saint Laurent ou encore Chloé. 
Cette tendance marque le désir de 
la génération Z et des millennials 
d’un retour au coquet et à une 
certaine sensualité dans l’univers 
de la mode.
Ce délicat tissu trônera en maître 

en 2026 selon Pinterest

La tendance phare de 2026 est 

sans conteste la dentelle. Pour 
justifier ce choix, Pinterest 
précise : «Le napperon fait son 

grand retour en 2026, apportant 
une élégance inattendue à tout. 
Les blousons bombers se parent 
de cols en dentelle, les bandanas 
arborent de délicates broderies et 
même les coques de téléphone 
se mettent au crochet.» Le site 
ajoute également qu’il y a eu une 
forte hausse des recherches liées 
à cette matière, avec +55 % pour 
la ceinture en dentelle et +150 % 
pour le bandana en dentelle.
Très populaire dans les années 
2000, la dentelle se distingue 
par une esthétique qui peut 
varier du sage au très glamour, 
notamment lorsqu’elle est 
noire. Aujourd’hui, elle connaît 
un véritable regain d’intérêt, 
en particulier sur les réseaux 
sociaux. Sur Instagram, le hashtag 
#lacefashion compte plus de 50 
000 publications, témoignant de 
l’engouement de la génération Z 

et des millennials pour ces pièces 
délicates. L’influenceuse Chloé 
Lecareux, suivie par plus de 500 
000 abonnés, l’avait d’ailleurs 
confirmé en mai dernier en 
arborant un carré de dentelle 
dans sa crinière blonde, qu’elle 
associait à une esthétique bohème 
et à un look de vacances.
La dentelle a rendu gaga la sphère 
mode en 2025
Si ce tissu indémodable, 
longtemps associé à la lingerie, 
est aujourd’hui prédit comme 
une tendance forte de 2026, ce 
n’est pas un hasard. En 2025, la 
transparence a régné en maître. Et 
oui, cette année a été synonyme 
d’audace chez les célébrités, et 
quoi de mieux que la dentelle 
pour oser ? Son aspect léger et 
délicat en fait une matière idéale 
pour jouer avec la transparence.

Faire des boutures ? 
Conseils pour réussir à tous les coups

Cette tendance mode que l’on verra partout en 2026 
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Les archéologues en Ara-
bie saoudite voient les an-
ciennes civilisations déser-

tiques de la péninsule d’une toute 
nouvelle perspective grâce aux 
dernières technologies de drones.
L’amélioration de l’accès à la 
photographie aérienne et aux sa-
tellites a ouvert bien des voies sur 
la carte de l’Arabie et de la région 
qui l’entoure, révélant un nombre 
impressionnant de constructions 
rocheuses connues sous le nom de 
«kites du désert».
Ces structures en pierre sèche, 
composées de longs murs qui 

convergent vers un enclos ont été 
découvertes en 1920. Des pilotes 
de la Première guerre mondiale 
qui survolaient les déserts du 
Levant et du nord de l’Arabie 
saoudite avaient affirmé avoir 
vu des constructions en forme 
de polygones, d’entonnoirs et de 
triangles.
Les chercheurs ont de nombreuses 
théories concernant la fonction de 
ces kites. D’aucuns pensent qu’ils 
constituaient des villages ou des 
pièges de chasse. D’autres esti-
ment que ce sont des tombes ou 
des cimetières.

Réparties dans toute la région 
ouest du Royaume, ces struc-
tures, probablement néolithique, 
sont présentes en grand nombre 
près de Harrat Khaybar, l’un des 
plus grands champs de lave de la 
péninsule.
Les relevés aériens ont pour 
conclusion que les formes variées 
des kites pourraient être un indi-
cateur de leurs fonctions, et qu’ils 
auraient été construits par les pre-
miers ingénieurs des tribus pasto-
rales sur une période de milliers 
d’années.
D’après une étude de recherche 
effectuée par David Kennedy, 
Rebecca Banks et Mathew Dal-
ton, il y aurait environ 917 kites 
de formes et de tailles différentes 
autour de Khaybar. Certains 
datent du cinquième, ou même 
du septième siècle avant J.-C. 
Ils prennent la forme de portes, 
de triangles, de cerfs-volants, de 
cibles et de trous de serrure.
Le capitaine Abdelaziz Al-Dakhil, 
homme d’affaires et pilote pas-
sionné, cartographie les cerfs-
volants depuis 2015 du cockpit 
de son avion biplace. Aidé par 
ses collègues, ses photographies 
aériennes des constructions ont 
été prises dans la région ouest de 
l’Arabie saoudite.
Avec l’aide de Google Maps et 

d’autres sites d’imagerie satellite, 
M. Al-Dakhil a passé de longues 
heures dans les airs afin de loca-
liser leurs emplacements approxi-
matifs.
«La forme des structures diffère 
dépendamment de l’emplace-
ment. Certaines sont méticuleuse-
ment conçues, tandis que d’autres 
l’ont été aléatoirement. Il est ex-
trêmement difficile de les regrou-
per dans une seule catégorie ou 
dans un seul emplacement, c’est 
un travail qui nécessite beaucoup 
d’efforts», dit-il.
Bien que la plupart des construc-
tions soient situées autour du 
champ de lave de Khaybar, elles 
peuvent également être retrou-
vées au sud du Rubu’ al-Khali.
L’artiste et explorateur, Moath 
Alofi, est intrigué par ces struc-
tures depuis qu’il a rejoint 
l’équipe du capitaine Al-Dakhil il 
y a cinq ans. Il a confié que, grâce 
à la technologie satellite, l’équipe 
a pu documenter les structures à 
travers les paysages désertiques 
et que les images haute résolution 
avaient permis aux archéologues 
de développer davantage leur 
compréhension des fonctions de 
ces structures et des ingénieurs 
qui en sont à l’origine.
«Certains sont très sophistiqués et 
bien conçus. Nous pouvons les re-

trouver dans les plaines et sur les 
flancs des montagnes. Le nombre 
de kites autour de Harrat Khaybar 
est énorme», ajoute M. Alofi. En 
2017, il a publié «People of Pan-
gaea», une série de photographies 
aériennes montrant ces structures 
désertiques.
Cachés entre des cratères de vol-
can et perdus dans l’obscurité 
des champs de basalte, les kites 
peuvent ressembler à des ani-
maux, des pyramides aplaties, des 
loups qui hurlent au clair de lune 
et même à des sapins de Noël. «Je 
les recherche activement et les 
étudie depuis longtemps. Ils sont 
une énigme, et leur conception 
surréelle m’attire et me fascine. 
Lorsque nous pensons que nous 
avons tout trouvé, nous décou-
vrons de nouvelles choses, et le 
processus d’exploration prend 
beaucoup de temps».
«Ces kites ne sont pas une dé-
couverte récente. Ils sont connus 
depuis des années, mais grâce à 
l’imagerie satellite et à la photo-
graphie aérienne, les Saoudiens 
pourront découvrir quelque chose 
d’unique qui permet de raconter 
l’histoire des civilisations histo-
riques qui ont vécu dans ce pays. 
Notre pays est parsemé de mys-
tères qui attendent d’être résolus», 
ajoute-t-il.

Phil Lord et Christopher 
Miller, les réalisateurs de 
la savoureuse comédie 

22 Jump Street (2014) et de La 
grande aventure Lego adaptent 
dans ce nouveau long-métrage 
le roman éponyme d’Andy Weir, 
l’auteur de Seul sur Mars, adapté 
au cinéma par Ridley Scott en 
2015, avec Matt Damon.
Aussi spectaculaire que comique 
et tendre, Projet dernière chance, 
, met en scène Ryan Gosling 
dans la peau d’un scientifique 
excentrique, perdu au milieu de 
l’espace, chargé d’accomplir une 
mission pour laquelle il n’a pas 
été préparé.
Ryland Grace (Ryan Gosling), 
prof de sciences très apprécié 
par ses élèves mais aussi doc-
teur en biologie moléculaire, est 
contacté par Eva Stratt (Sandra 
Hüller), responsable d’un projet 
international. Elle a besoin de lui 
pour soigner le soleil, victime 
d’une mystérieuse substance 
qui l’éteint peu à peu. Quand 
Ryland se réveille du coma, seul, 
à bord d’un vaisseau spatial, à 
des années-lumière de la Terre, 
il a presque tout oublié de sa vie 
d’avant.
Le hasard met sur sa route un ex-
traterrestre, qu’il baptise Rocky, 

seul lui aussi à bord de son vais-
seau, envoyé en mission dans 
l’espace pour les mêmes raisons 
que Ryland. Seuls, à des années-
lumière de leur monde, les deux 
acolytes vont apprendre à se 
connaître et associer leurs talents 
pour accomplir la mission qui 
leur a été confiée.
Hymne à l’amitié et à la coopé-
ration, cette épopée spatiale est 
l’occasion pour Ryland, un être 
décalé et esseulé, de trouver une 
place dans le monde (ou plutôt 
dans l’univers), grâce au lien 
qu’il a tissé avec Rocky.
Rocky, son extraterrestre de 
copain, artiste et bricoleur, 
constitué de roche, parvient, 
sans visage et sans yeux, à nous 
émouvoir, sans doute parce qu’il 
est animé par un marionnettiste, 
James Ortiz qui lui a aussi prêté 
sa voix. «Ryan avait besoin d’un 
partenaire pour lui donner la ré-
plique. Ce que j’ai trouvé formi-
dable dans le travail de James et 
de son équipe, c’est qu’ils n’ont 
pas seulement construit une créa-
ture physique que Greig pouvait 
filmer, mais un être à part entière, 
doué d’une vraie personnalité, 
avec qui Ryan pouvait jouer» se 
félicite Phil Lord.
Mis à part quelques séquences 

mélodramatiques un peu lon-
guettes, illustrées par une mu-
sique trop pleine d’emphase, 
Projet dernière chance est un 
grand spectacle qui, charriant 
des thèmes universels comme 
l’amitié, la curiosité, la compas-
sion et le courage, devrait plaire 
autant aux amateurs de SF qu’à 
un public non averti.

SF tendre et comique
La production a mis le paquet 
sur les décors. Le vaisseau spa-
tial de Ryan est un labyrinthe 
vertical aux espaces colorés où 
se côtoient reliques, réalité vir-
tuelle, laboratoires et machines 
sophistiquées, un monde à part 
entière, qui transporte à son bord 
des astronautes et leur histoire, 
mais aussi celle de l’humanité. 
Le vaisseau de Rocky, qui res-
semble plus à une sculpture 
qu’à un engin spatial évoque un 
monde étrange et mystérieux, 
très singulier, plein de beauté et 
de poésie, suggéré plus que mon-
tré. Un tuyau aux allures de cor-
don ombilical, envoyé par Roc-
ky, jette un pont entre les deux 
vaisseaux.
La mise en scène, ultra-efficace, 
notamment avec une bande-
son percussive, nous donne par 
moments l’impression d’être 

physiquement propulsé dans 
l’espace avec Ryland et Rocky. Il 
faut saluer la prestation de Ryan 
Gosling, seul être humain à bord 
de ce huis clos qui dure plus de 
deux heures trente.
Il compose un personnage à la 
fois drôle et fragile, un antihéros 
qui va se découvrir capable de 
déployer un courage héroïque, 

sans jamais perdre son sens de 
l›humour et une distance vis-
à-vis de lui-même. De son per-
sonnage, Ryan Gosling dit qu›il 
«n’est en aucun cas un person-
nage stoïque. Il n’est pas coura-
geux au sens classique du terme 
et il ne se rêve pas en héros. Mais 
il fait de son mieux».

Le mystère géologique des «kites du désert» 
en Arabie saoudite

«Projet dernière chance» 
Ryan Gosling en mission dans l’espace pour sauver

 la planète
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Travaux publics :  
Djellaoui préside une réunion régionale avec les directeurs 

des travaux publics

Le ministre des 
Travaux publics et des 
Infrastructures de base, 

M. Abdelkader Djellaoui, a 
présidé, dimanche, une réunion 
de coordination régionale 

avec les directeurs du secteur, 
afin d'évaluer l'avancement 
des projets inscrits au titre du 
programme de l'année 2026, 
a indiqué un communiqué du 
ministère.

Cette cinquième réunion 
de coordination, tenue en 
présence des cadres centraux 
du ministère, des directeurs 
des travaux publics et de 
cadres techniques, a concerné 
le deuxième groupe des 
wilayas de l'Ouest, à savoir 
El Bayadh, Sidi Bel Abbès, 
Naâma et Tlemcen, précise le 
communiqué.
La rencontre a été consacrée 
à l'évaluation de l'avancement 
des projets inscrits au 
programme de l'année 2026, au 
suivi du rythme de réalisation 
des opérations en cours et à 
l'examen des propositions 
relatives aux programmes des 
exercices 2027, 2028 et 2029, 
ajoute la même source.

A cette occasion, l'accent 
a été mis sur les projets 
structurants et stratégiques, 
ainsi que sur la poursuite de 
l'opération d'assainissement 
de la nomenclature des 
investissements sectoriels, en 
vue d'optimiser les mécanismes 
de suivi et de rationaliser les 
dépenses publiques, souligne le 
communiqué.
Lors de cette réunion, M. 
Djellaoui a donné une série 
de directives et d'instructions 
visant à accélérer le rythme de 
réalisation des projets dans les 
wilayas concernées, insistant 
sur la nécessité de lancer tous 
les projets programmés au titre 
de l'année 2026 dans les délais 
impartis.

Le ministre a en outre appelé à 
accorder la priorité aux projets 
ayant un impact direct sur le 
développement et à renforcer la 
coordination entre les différents 
intervenants pour garantir un 
suivi rigoureux des projets, 
en veillant à les achever dans 
les délais contractuels, selon 
la même source.Cette réunion 
s'inscrit dans le cadre de la 
poursuite par le ministère de 
son programme périodique de 
coordination et d'évaluation 
(19 mai-3 juin) visant à 
s'enquérir de l'état d'exécution 
des programmes sectoriels et 
à améliorer les performances 
sur le terrain, conclut le 
communiqué.

Commerce intérieur :  
Lancement prochain des préparatifs pour l’ouverture de 

256 marchés de proximité à l’échelle nationale

L e ministère du 
Commerce intérieur 
et de la Régulation 

du marché national entend 
lancer "prochainement", 
en coordination avec les 
secteurs concernés, les 
préparatifs pour l'ouverture 
de 256 marchés de proximité 
à travers le territoire 
national, ce qui renforcera de 
manière notable les réseaux 
de distribution commerciale, 
a indiqué, lundi à Alger, un 

responsable du ministère.
Invité au forum de la radio 
algérienne, le directeur 
général de la régulation et 
de l'approvisionnement du 
marché au ministère, M. 
Ahmed Mokrani, a indiqué 
que les services du secteur ont 
élaboré une feuille de route 
visant à renforcer le réseau 
des structures commerciales 
par de nouveaux espaces, 
dont 256 marchés de 
proximité déjà réalisés mais 

non exploités, ajoutant qu'une 
série de réunions sera lancée 
après Aïd El-Adha en vue de 
leur mise en service.
Ces marchés prêts et 
immédiatement exploitables 
seront progressivement 
mis en service, selon un 
calendrier établi, a ajouté 
le responsable, précisant 
qu'ils seront principalement 
destinés au commerce des 
fruits et légumes.
La mise en service de ces 

marchés permettra d'une part 
d'exploiter les infrastructures 
réalisées par l'Etat et, d'autre 
part, d'intégrer les activités 
commerciales informelles, 
a-t-il poursuivi.
La feuille de route comprend 
également la réhabilitation 
de 370 marchés réalisés 
dans plusieurs wilayas, en 
coordination avec les services 
du ministère de l'Intérieur, 
des Collectivités locales et 
des Transports.

M. Mokrani a, en outre, 
souligné l'importance 
de relancer les marchés 
hebdomadaires dans plusieurs 
wilayas, et d'encourager 
les activités saisonnières 
et leur encadrement, à 
l'instar du marché du 
raisin à Boumerdès, lancé 
l'année dernière, à même 
de contribuer efficacement 
à l'organisation et au 
développement des réseaux 
de distribution.

Aïd El-Adha :  
Les journées du mercredi, jeudi et vendredi prochains 

chômées et payées

Les journées du 
mercredi, jeudi et 
vendredi prochains 

seront chômées et payées pour 
l'ensemble des personnels des 
institutions et administrations 
publiques, des établissements 
et offices publics et privés, 
ainsi qu'aux personnels 
des entreprises publiques 
et privées, tous secteurs et 
statuts juridiques confondus, 
indique, dimanche, un 
communiqué conjoint du 
ministère du Travail, de 
l'Emploi et de la Sécurité 
sociale et de la Direction 

générale de la Fonction 
publique et de la Réforme 
administrative.
"A l'occasion de la fête de l'Aïd 
El Adha et conformément à la 
loi 63-278 du 26 juillet 1963 
modifiée et complétée, fixant 
la liste des fêtes légales, les 
journées du mercredi 10, du 
jeudi 11 et du vendredi 12 
Dhou el Hidja 1447 de l'hégire, 
correspondant aux 27, 28 et 
29 mai 2026, sont chômées 
et payées pour l'ensemble des 
personnels des institutions et 
administrations publiques, 
des établissements et offices 

publics et privés, ainsi qu'aux 
personnels des entreprises 
publiques et privées, tous 
secteurs et statuts juridiques 
confondus, y compris les 
personnels payés à l'heure 
ou à la journée", précise le 
communiqué.
Toutefois, "les institutions, 
administrations, 
établissements, offices et 
entreprises précités, sont 
tenus de prendre les mesures 
nécessaires pour assurer 
la continuité des services 
organisés en mode de travail 
posté", ajoute la même source.


